ns, 
Aime eme, ae name — 


trs Ne en oi dé | 


nretréé pér :» gou: l'an der- 
nier, au Mr subside d'Etat, 
expirait samedi miduit. Une solu- 


_' les salaires dés ninéurs, salaires que 
les propriétaires ne trouvaient pas jus- 

à tifiés par la situation économique. Les 
‘et propriétaires avaient préparé de nou- 
: velles échelles de salaires pour les mi 
+ neurs; méals ceux-ci n'ont pas voulu 

ar use. réduction des salaires 

| - Le premier ministre Baldwin 


Washington — La question du rem- 

… boursement de la dette française aux 

Etats-Unis est enfin réglée et la Com- 

Mission américaine de la dette et l'am- 

bassadeur Bérenger viennent de signer 
l'entente définitive. 

D'après les termes de cette entente, 
la France palera un montant total de 
#6,847,674,104 en annuités réparties Sur 
une période de 62 ans. Ces termes ont 
été aprouvés par le président Coolidge 
et par M. Briand. Pour devenir effec- 
tive, cette entente devra être approu- 
vée par les parlements des deux pays. 

Quoique les dix premières annuités 
sotent üe 35 wililions de moins que les 
conditions offertes par l'ancien minis 


-_—tre des finances Caillsux, le-montant 


total est de 627 millions plus élevés et 
l'entente ne céinporte pas de clause de 
garantie pour le cas où l'Allemagne ne 
rermplirait pas les conditions du plan 
Dates. On espère que £es, change- 
méhts induiront les parlements des 
deux pays à accepter cette entente. 

Les deux premières annuités seront 
de 30 millions Elles s'élèveront à 
$22,50.,000 pour la troisième et quatriè- 
me aunée et à 35 millions pour la cin- 
quième année, Elles s'élèvent ensuite 
avec rapidité pour atteindre un mon- 
tant de 125 millions à la dix-septième 
année. Le versement de ce montant 
annuel devra ensuite se continuer jus- 
qu'à la 6îme année inclusivement. 

Aucuf intérêt ne $era exigé pendant 
les cinq premières anfiées. Il serä en- 
suite de 1.59 pour cent. 

Les pottetarol américains et l'am® 
bassadeur Bérengèr ont exprimé leur 
satisfaction de l'entente. Ce dernier 
a dit espérer qu'il:en réaultera une 
pins grande garantie de palx pour le 
monde et que la France a poursuivi 
sa politique de pacification commen- 
te à Locarna 


Le 
Chicago. 


AUTrE 5 Hill 


train spécial onde des wagons-lits de première ‘classe, 
wugons-lits ordinaires,. wagon-buffet et char observatoire. 1 y aura 
4 = vu wagons spéciaux pour le clergé, 


el‘de radio installé à bord du train permettra aux congressistes 
ir de TRE Sete nl nmaer de ra Alec 38 de 


F,2 
È 


part d'eau sur le sol. L 
ont passé un bon hiver. 


hr 


plus d'herbe et de fourrage. Les. se- 
mailles d'avoine sônt en cours,dans 
à part cela ét quelques cas fsolés de 
lin et de l'orge ici et là. 

Une température plus chaude et de 
la pluie seraient les bienvenues; 
à part cela et quelques isolés de vents, 
pure PS DÉSERENEE 
Pas d'inondation 


porte le lait et les approyisionnements. 
Un mfilier de soldats ont été débar- 


ET 


d'avis. 
Toutes les permissions de l'armée 


de guerre, attendant des ordres. + 
La dernière grève nationale des mi- 


et commencèrent avant le 25 “avril 
neurs de la Grande-Bretagne, en 1921, dans ja vallée de Swan River et la 
‘A goûté à la nation près de $250,000.000 | ségion située entre les lacs, Le prin- 
‘en pertes directes et indirectes. C'est 


icone été excessivement. favorable 
là crainte d'un pareil désastre qui a se à | 


poussé le gouvernement à accorder un 
subside à l'industrie houillère, l'an | 


-bourrasques ait causé de l'in- 


[Sélénement sur côffe #eÿfie Le four 

rage a été abondant èn général et les 

[animaux sont en bon état. Les fer- 

continuent de se porter vers la 

ure des fourrages et des grains 
coinmuns. 

Les perspectives sont bonnes dans 
= l'Ouest 

Le #äppürt hebdomadaire du Paci- 
fique Canadien dit que les perspectives 
de la récolte soht elcellentes dans 
l'Ouest. La température pendant les 
mois de l'hiver a été exceptionnelle- 
ment favorable; il y a eu beaucoup 
moins de neige et de fénid. 

Les perspectives pour la saison sont 
satisfaisantes. -ien que la neige ait 
été peu abondante cet hiver, il 7 a eu 
mênt de pluie pendant les 
éMautomne pour donner au sol 
ftétequise. Les fermiers sont 
flahts et le pessimisme qui 
étaitist fréduent chez les agriculteurs 
est ñ de -disparaître. -Il s'est 


nerié et la perception se fait facile: 
ment. 11 y a une bonne demande pour 
la véñté et la location des terres. 


Paris — L'espoir d'obtenir la paix, 
au Maroc, est extrémement faible. On 
croit, dans les milieux officiels, que si 
les Riffains ne modifient pas complè- 
tement leur attitude, à la dernière mi- 
nute, les canons gronderont de nou- 
veau, cette semaine, On s'eflorcera 
de briser la puissance d'Abd-el-Krim, 
pendant Les six semaines de temps fa- 
‘vorable avant la saison des chaleurs, 
Les autorités militaires franco-éspa- 
gnoles, particulièrement les autorités 
espagnoles, ont toujours cru qu'Abd- 
el-Krim cherchait/à gagner du temps. 
Elles ont fait tous les préparatifs né- 
cessaires sans attendre le résultat deg} 
conférences. Elles ont fait avancér plus 
leurs troupes qui.ont occupé les meil- 
leures positions afin d'être prêts à agir, 
à l'heure de l'offensive. Une nouvelle 
campagne bouleversera probablement 
tous les calculs financiers concernant 
le Maroc, puisque les crédits militaires 


ne couvrent que les dépenses prévues 2-22 — 
jusqu'à la fin de juir. : 
L'ultimatum de la France et de l'És- Quatre victimes de la tem- 
pagne à Abd-el-Krim expire le 5 mai. pête près de Montréal 
Montréal — Une terrible tempête 
Secrétaire de l'’Association|s'est abattue dimanche sur Montréal 
C.-F. d'Education de dimanche, avec accompagnement . de | ; 
tonherre.et d'éclairs. - Quatre person- 


, 
L Alberta nes qui se trouvaient en chaloupe sur 
la rivière Richelieu se sont noyées 
près du fort Chambly. 
 — — 


L'inventeur de la ‘Grosse 
_Bertha’’ est mort 


Munich — Le protessdur Fritz Rau- 
senberger, inventeur du canon “Grosse 
Bertlis” de 42 centimètres, avec lequel 
les Allemands bombardèrent Paris, 
pendant la guerre, d'une distance de 
72 milles, est mort subitement. 1! 
avait 68,ans et était codirecteur des 
usines Krupp. 


Nous lisons dans l'Union”, d'Ed- 
monton : 
- L'Association Canadienne-Française 
d'Education 4&’Alberta s'est choisi un 
secrétaire, ou mieux un chef de secré- 
tariat: c'est M. JA. Rioux, de Ville- 
neuve. d 

Cette nomination sera acclamée par 
tous cedx qui connaissent la personna- 
lité de M. Rioux. 11 fallait un homme 
actif, habile et péhétré du feu sacré. 
Nous l'avons! On peut dès mainte- 
nant communiquer avec lui: M. J-A. 
Rioux, Villeneuve, Alberta. 


en À ce Ut 


_]sufes causées par dés coups de cou- 


en cértains endroits. Une} # 


rapidement dans le distriet et 
grand notibre de curieux vinrent sf 
ter la ferme. : ; 
On demanda au Dr Med de Hoey, 
de l'épreuve du gaz qui venait 
du puits. -A'uné distance d'environ 
cinq pieds du trou, celui-ci frottés une} 
altmette.et À la grande surprise de 
tous ef spectateurs, l'air au-dessus dur 
“Hpütts prit feu. Les flammes s'élevè- 
rent à ‘üne ‘hauteur dé vingt-cinq pieds 
et la combustion Qura trois heures. 


entre les habit sde ja villo et 164 
militaires, con pre re- 
ligieuse. 

Une grande. it formée rs 
vent où les, au. 
torités s'oceupaiènt d'une requête de 
l'Association. dés jeunes gens catholi- 
ques demandant l'annulation de la loi 
Hmitant la liberté religieuse, : Le ca 
pitaine Ruiz ordonna À la foule de 
disperser, et c'est’ ‘alors qu'il fut at: 
taqué. Ruiz a succonrbé à des bles- 


daement, deux des spectateurs furent 
attétnts par le jet, Mme Huard, de 
Hoey, est actuellement à l'hôpial de 
Wakaw, saüffränt de graves brûlures. 
Le Dr Moreau a également les mains 
gravement brûlées; sa barbe, sa figure 
et ses’cheveux ont aussi été grillés. 
Ce nest pas sans difficultés que Îe 
| trôu fut réconvert, à cause de la forte. 
! ion venant du puits. Plusieurs 
hommes munis dé pellés durent travail- 
ler pendant quelque temps avant d'en 
venir à bout. 


: Développements en_ perspective 
‘| Hoey ct un nt, 2 canadion-fras 


teau. Le commañdant. rez Bahenza 
.sux. troupes l'ordre de 


sit avänt qué Jes re er mg À  reusni lsuite dé cote découverté. On 
à dispérser la toule. cidé de fornier une compagnie et d'en: 
gager les travaux aussi vite que -Dos- 


:. Prélats persécutés 
Mer Zarat, évêque d'Huejutia, ayapt|#ble. ‘11 est probnblé qu'une, portion 
considérable de là terre envirônriante 


publié unelettre pastorale core: les 

clauses religieuses dela constitétiôn [sera louée. On se montre très opt# 
mexicaine, ordre a été donné de Far: miste au sujet du développement dé 
rêter, Hoey, si la découverte réussit. 


11 y a une semaine, Mgr Lara Tor- ms de «10 dé 

res, de Tacambaro, était arrêté à la rûlée 

suite de l'envoi d'un mémoire au pré- Une femme b vive ; 
dent Calles et aux autorités de l'Etat| - + , 

DURS TTL IAE AUTRES Duck Lake, Sask, — Mme Pareh- 


de Michoacan. 11 fut ensuite remis! 1 
in ikérté Sous cattionnément teau, de Saint-Laurent, a été: brûlée 
Mgr Zarai, comme Mer Torres, est vive en se servant de pétrole pour allu- 
accusé d'avoir violé la constitution, : |®*" son feu. Le bidon ft explosion, 
k mettant le féu aux vêtements de la 
Unie se nh à CE “are D y cel 
du moment, élle étrelgnit ses enfants 

rapporte l'arrestation de l'abbé Luis ; . PR 


: |et courut un mille environ pour cher- 
Cerds' et la fermetures de son église cher du-sècours. Dans l'intervalle, ses 
parce qu'il a fait sonner les cloches au 


moment du combat quia eu lieu Ventre 
les civils et les militaires, au commen- 
HODSIRE.————. 17 + 
Une dépêche de Colima dit que 40 
catholiques ont été arrêtés alors qu ls 
tentaient de faire une manifestation 
contre l'application de la loi antire- 
ligieuse. 

Le minisre de l'intérieur à émis un 


sur le corps. Lôrsqu'on là trouvé, elle 
n'avait plus que ses chaussures. Une 
ANS TAN presq 
du corps qui était affreusement brûlé, 
La victime laisse, outre son époux, 
trois. enfants en bas âge. M. Paren- 
teau était occupé dans les champé au 
moment de l'accident. 


commupiqué disant que la lettre des u 

évêques contre l'article de la const | Une conférence ons 
tution traitant des drois religieux des ciale à Ottawa 
cioyens est une preuve que les acti- PRES" ER 


vités de l'Eglise ‘catholique doivent 


être pese: «on ; 
Un toast au lait 
a USE 7 RRtd) 

Saskatoon — La cérémonie de la 
signaturé du premier contrat de la 
Coopérative laitière de la Saskatthe- 
wan. s'est déroulée, le 27 avril, dans 
un champ labouré, sur la ferme Her- 
man Richardt, près.de Saskatoon. C. 
W. Andreason, qui construisit et déri- 
gea la première laiterie de la province, 
CE. Thomas, organisateur provinéial, 
et quelques autres ont bu un toast s0- 
lennel au succès de la nouvelle coopé- 
rative avec une bouteille du meilleur 
lait. 3 


Québec :— Les premiers ministres 
des provinces du Canada se rencontre- 
ront le 7 juin prochain à Ottawa. Cette 
conférence interprovinciale permettra 
aux cliefs des divérses provinces de 


les relations entre les provinces, 
0 D © ———— 


+ M. Thomas Poulin ira à 
4 Genève 


Québec — M. Thomäs Poulin, rédac 
teur à \“Action Catholique"; représen- 
tera les Syndicats catholiques et na- 
Uonaux. à Genève, à la réunion an- 
nuelle du Bureau international “ on 
vail. 
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aint-Boniface à Larrirée du: train. pas 
US les pps seront APR Spam c Chicago et laut 
Torés d'étiquettes sur lsqucties i1à + à # 
de, "hôtel 40 lee ges Fe être déposés. : 


Al 


| 
| 


vêtements lui brûlèrent entièrement |: 


traiter certaines questions concernant | { 


train anédal arrivera à Chicago à 8 h. du matin + Vors 
de vous rendre ét de vous installer à vôtre hôtel immédiate à 


a 


& pa 9 qui sont sont oi rem ii SR LES 
l'avance pour é viter. lout « 


DT Ro bsis: des concerts Dar saut les divers 


centres français du Manit dit 

16 mai=Letellier, Lou + Rose: : 
18 mai—Saint-Adolphe. ME dr 4 ri 
20 mai—Sainte-Agathe. 10 elle. 
22 mai--Sainte-Elisabeth. l 


23 mai—Saint-Boniface. 
h:25 mai--Lorelte. 


Fann mn 
13 fuir Notre DR CH 
13 À otre-Dame de ; 
Lourdes 


30- mai—Saint-Pierre. re. 
2 juin—La Salle, nn EusrNorbart. 
3 juin —Saint- is et. 27 Jui Satnt-Boracs.… 
+ Saint-Charles. 


Les dates pour Saint-Jean: Baptiste, Saint-Eustache et 
Saint-Claude ne sont pas encore arrêtées définitivement: 
Les prix d'entrée ‘pour tous ces concerts seront les” je 
—sirivants: re RES 
Sièges nb ose 75 sous | 
Sièges simples * 50: 
Comme faveur spéciale à hos abonnés, nous aecor- % 
désous à chacun entre eux dus billets réservés pour A 
,; un mal €. A À AUS # ; SAS 
e abonné en Anis n'aura cependant droit 
deux er réservés pour une piastre, même si à 
nement est an pour plusieurs années. 


.... sentent nn 


. LE FAI ABONNE'F 
AS Bo SRE Bi ATIS, 
La Commission des chemins|} R p - 
de ferisiégera'à Win- dd 
nipeg le. 14 juin E 
Les membres de ia Commission dés Demo M 
chemins dé fer siégeront dans l'Ouest, | On considèré que le 
à Winnipeg, à partir du 14 juin, pour a aug À très i 


recevoir des dépositions âu sujet du 
tarif général. Ils s'oçcupéront égale- 
ment des représentations spéciales fai- 
tes par le gouvernement du Manitoba, 
la Chambre de Comimerce de Winnipeg 
et l'Association des laïtiéra,de l'Ouest. 
M. H.-J. Sÿmingion sera l'avocct de la 
province. 


sant 


a 


Ottawa — Où à fait jeudi le pré 


Garnet, qui à été expérimenté dé! 
quelque témps par les fonce 

de la ferme expérimentale. : Bie 
cé bié soit encore dans la pé: 
périmentätion, où considère 0 
sultat -obteuu est très satisfaisni 
l'on essafe une nouvelle méthodé 
connattfétl'opintét du publie." |. 
Des échant de pain de bé, 


Erickson, Mah. — John Krog est | 
mort à l'âge de 102 ans, deux mois et 


trois fils et une fille lui survivent, 
défunt était venu jeune de Norvège 
aux Etats-Unis et était entré au Ma- 
uitoba en 1889, Ji s'était établi com- 
me colon à six miMes au nord d'Erick’ 
son. C'était un homme rernarquable. 
ment bien conservé, qui avait gardé 
sa santé et toute $es facultés jusqu'à 
quelques jours avant sa mort, Pen- 
dant qu'il conversait avec des voisins 
et son fils aîné, 11 s'est affaissé soûs 
le coup d'une attaque de paralysie et 
n'a pas repris connaissance. 
RIMOUSKI-— Mgr. Majorique Bol, 


-lubte i'o018 gur”l thble' et 
….1Ra @iNtérenté Mntetidg- 
reçu un pain de bié Garnet.* l 
demment les députés ont été tenus 


rents staies res 
blé et de r 
officielles, f 


uc, prélat domestique, ancien curé, LA A 
est mort à Rimouski, vendredi, après | Québec — ène 


une courte maladie. sé du meurtre sa mère. 
KAMBACK, Sask. — Lo çorober pan gs petits jurés; a été condamné à 
chargé de l'enquête dans le cas de la du, le 2 fuiiet prochatiÿ C'est 


mort par suffocation des deux enfants 
Zeleney a déctdé que 1e drame était 


ige Lemieux qui:4 rendu 
pa. , 


Léa 


a 


dû à la négligence des péreuts. Bigaouette, en Der md À 
+ o ténce, ‘à perdu” “ha : 
DARLINGTON, Angleterre — 5. G. | avoir lancé un cri, et il à dû être 


‘Mgr John Prior, doyen de la Rote, ést 


porté par les coustables en dehors 
mort, s 


la Cour. : X EAU É 
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à de pme se cecgecas, MES 
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Pa Fe n contéré’solennelletiont le titre 
Mile. ge eiteves d'hunnenr à l'illustre ancien 
ns ampgimmnenethee dreenhenete 
D ones ne tt 
A: 8. Pie XI et l'alpinisme | 
24? Voie 22 Le Papa Pie XL qui avant 
‘élection au pontiflent, était célè- 
} > comme ailpitriste, s'est rappelé l'é- 
“uv 3% à bo ii ft l'ascension du plus dit- 
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1" | afiéat du comité de rexpéditioh du 
‘Sir Francis lui présenta différents 


+ « Mussolini 


CE PET 
DENON S à 7 ed 


«. 1... Rome — A lé révuverture êu parle- 
Lure ment, Ja Chambre a fait une véritable 
ovation au premier ministre Musso: 
nr Piusieurs orateurs se sont levés 
GE. ad : blämer la tentative d'assassinat 
ke enstaite contre lui et pour le féliciter d'a: 
La avoir été épargné. I1 a lui-même dé- 
‘ge sawelaré qu'on ne doit pas attacher trop 
à cette tentative et que 
D Espuioe qu'il arrive, le fascisme est. né 
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Excursion Outre-Mer 


el Ligne debatenus 


Qoux assistaient à eotte ussemblée. 
M: Herriot, qui est le chet des raûi- 
caux, n'est pas du tout surpris par ce 
mouvement. Les radicaux de:ia Chain- 
bre n'ont jamais cherché à éucher leur 
mécontentement à Puris ntieurs ambi- 
tions qui sont de changer de gouver- 
sement. _ 


te 


— tm — 
Pour les Français à 
l'étranger 


Paris — Le congrès des Français à 
l'étranger vient de tenir à la Ligue 
maritime et colonialé une réunion de 
sa commission permanente, sous la pré- 
sidence de M: Rondet-Saint, à laquelle 
assistaient notamment MM. Denis-Bod- 
den, président de la Chambre de com- 
mwmerce française de Bruxelles; Alfred 
Hitsch, vice-president du comité répu- 
blicain du commerce et de l'industrie; 
Max Douau, président honoraire de la 
Chembre de commerce de Lisbonne, 
etc. 

M. Pierre Lyautey, secrétaire géné- 
ral du congrès, a rendu compte de la 
réalisation des voeux de nos compa- 
triotes eh ce qui concerne les Français 
de Russie dont les intérêts ont été 
lésés, le recensement des Français à 
l'étranger, le service militaire, les trat- 
tés de commerce, le tourisme, l'orga- 
nisation dé notre crédit extérieur, la 
liaison entre les Français de l’étran- 
ger, la mise en chantier des nouvelles 
unités sur les lignes-êe l'Amérique du 
Sud. Enfin, les dispositions deman- 
dées en ce qui concerne la loi sur la 
hationalité ont été adoptées par le 
Sénat. 

M. Denis Bodden s'est fait le chaleu- 


reux interprète des Francals de l'é- 
. |tranger n remerciant les Françals de 
* [la métropole d'organiser sous la pré- 


sidence de M. Chaumet, sénateur, un 
nouveau congrès de 1926 pour lequel 
les délégations se constituent déjà 
dans tous les payé, 


Paris — M. Clemenceau, ancien pré- 
sident dn conseil, vient de se voir sai- 
sir un meuble dans son modesle appar- 
tement à Passy, paur avoir refusé de 
payer l'amende à laquelle il avait été 
condamné pour retard dans le paie- 
ment des contributions Mais il pa- 
rait qu'il a racheté le meuble en ques- 
tion aux agents de la perception, avant 
que ceux-oi ajent pu l'emporter, 

“Aux Ecoutes”, qui raconte l'histoi- 
re, déclare que le ‘Tigre n'avait pas 
été averti de la date d'échéance de 
ses contributions. Larsqu'il reçut une 
sommation, il 6e rendit au bureau de 
la perception. Là, on se montra d'un 
entêtement irréduetible, et M. Clemen- 
ceau refuse de payer. I! répondit par 
le silence aux somiations qui suivi 
rent, et le résultat fut que les agents 
du fisc vinrent saisir le meuble. 

“lmaginet-on, déclare “Aux Ecou- 
tes’ indigné de ce procédé, l'Angleter- 
re, faisant saisir Nelson où l'Allema- 


et sur le Continent 


de bonne heure * .. 
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{{ricalnh, En conséquence, 


Ces DRE PT 478 
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"| don! et essentiellement en vue de 
taffes désagréables et que sa ven ruse, Ce sera uñe sorte de bi- 


fux Etats-Unis pourrait être embar- 1 érié teind à : Exile CO! 

rassante aussi bien pour ses admiru em ree Her s . M ad w. RQ PORTE 

teurs que r le gouvernement amé- CR: 2e ; Patte mi La houille l'Alberta 
Te trémemént. réduit. L'avion sera donc de 


l'ex-Kron- 

prinz n'ira pas aux Etats-Unis, du 

moins pour le moment. 
A 


10 À 12 mètres et actionné par trois 
moteurs d'une marque française. San 
x poids, au gene ga environ 1 
: tonnes. quel, i} pourra transpor- 
Les aigles ho homicides ter 3,000 kilos de charge utile où bien 

quinze pérsounes dans un rayon de 

Paris — M. Léon Henry, gardien au | 2,500 kilomètres. Mais je vous l'ai dit, 
palais de Fontainebleau, traversait à | nous ne serons que deux et la distance 
motocycletie la forêt, lorsqu'il sentit sera. plus grande. 
une masse s'abaître sur sa tête. Frél- |” — S'agit-il d'un hydravion? 
nant jmmédiatement, il porta la malin] Le capitaine Fonck sourit avec tne 
au”casque de cuir dont il s'était vro- singulfét ète malice. Il marqua un rire 
tégé le chef,.mais aussitôt ressentit | puis: 
une vive douleur: des pointes acérées| -— Non, laissat-il tomber après un 
lui labouraient la chair. C'était un ai-| silence. 
gle de 1 m 30 d'envergure qui s'atta-| 11 poursuivit: 
quait à lui. Préservé par son casque, | — Ce sera un avion terrestre, si j'ose 
M. Léon Henry put se défendre; des | dire, Nous quitterons la terre à New- 
automobilistes vinrent à son secours: | Yorl ppur né retoucher térre qu'à Pa- 
l'oiséau fut t et emporté dans ris. J1 ne doit pas y avoir d'escale. 
la cour des A du château où on | Mais je dois dire qu'en cas de dévelme, 
lui fit boire un verre d'alcool qui le | j'appareïl flottera; en sorte qu'il nous 
foudroya. Le même jour, un chasseur | restera uné chance de ne pas boire 
bourguignon était attaqué par un vau- | définitivement grande tasse. 
tour dans la forêt de Chagny; il l'abat-|’ Pour ce qui. et} de l'alimentation 
tit d'un coup de feu: l'oiseau mésuraft | des mnteurs, nous aurons 10,000 litres 
es m 25 d'envrgure. d'essence dans Guätre réservoirs: pour 
ce qui est de la nôtre, quelques con- 
serves et un plat de résistance avant 


:nicipalités de lOntario, le premier 
ministre Brownliese, de l'Alberta, ont 
conféré hier au bujet de la consomma- 
tion de la bouts de l'Alberts fans ta 


été adoptée pour demander la création 
d'une commission qui étudiarai: les 
meilleurs moyens afin de remplacer 
par du charbon de l'Alberta celui qu'on 
iporte actuellement des Etats-Unis 
On a dit qu'il y a lieu d'accorder un 
subside à l'industrie minière <anadien- 
ne parce qu'il y a actuellement une 
bonne occasion de la développer. 
————— 2 2 D0-0 ——— 


Entre Mundelein‘et Chicago 


: Chicago — Le “Chicago, North Shote 
and Milwaukee Railway” annonce qu'il 
fera fonctionner un train toutes les 
deux minutes entre Chicago et Mun- 
delein, le dernier jour du prochain éon- 
grès eucharistique, alors qu'il y aura 
la grande procession de l'Euchéristie. 
f} prétend pouvoir transporter 300,009 
personnes ce jour-là. Il y aura aussi 
des trains nombreux eur les lignès 


——— 290 — 
Pas plus fin que les fous 


départ © {ÿ : VL 1 du “Northwestern Raïbway” ét sur la 
Paris — Un célèbre avocat de Mar-| .—= Et dormir’; 32 [290 Line”. Un, représentant : 

seille vient de léguer en mourant sa] — Dormiriegz-vois entre le ciel et première compagnie dit qu'on pourra, 

fortune entière à un asile d'aliénés.| l'eau? Du reste, nous comptons ne factlenent transporter tous les. pèle- 


rins de Chicago à Mundeleir, pendant 
le congrès. 
D — 
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Un riche éniértinte vivant depuis 
longtemps en Angleterre a légué, par 
testament, sa fortune à son ch'en, soit 
cinquante mille dollars. 

11 a spécifié qu'dne fois que “ce cher 
animal serait mort”, l'argent restant 


Dans son testament il dit: “Considé-| pas voler plus de 35 heutes. Nous par- 
rant que j'ai fait la majeure partie|tirons à l'aube pour arriver le lende- 
de ma fortune avec les fous qui per- main au crépuscule. 

siatént à se quereller et à porter leurs] Le capitaine Fonck ge 2 pe vaste 
querelles devant les tribunaux, j'esti-| carte vernie où l'Atlantique s'étalait 
me que mon legs à un asile d'aliénés ; en laqué vert que les lignes des paque- 
est plntôt de la nature d'une restitu- ! bots zébraiert comme des coups de 
tion honorable.” diamants. 

Mais ses parents contestent mainte-| —- Voilà, dit‘il, en posant son éoupe- 
nant ca drôle de. testament en soute-| Papier sur le confetti noir qui repré- 
nant à leur tour que l'avocat n'était ' sentait New-York; je file vers le nord- 
pas plus fin que les pensionnaires de | est, je traverse Terre-Neuve le plas 
V'asile d'aliénés! haut possible, et très au nord, car dans 
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ici — n déstgna une latitude parmi la 
? Le <apitatne géné: sanglé dâns in 


nuée de flèches qhi mérquaient les 
veston de bonne coupe, se balançait, 


vents'— je …a quitte là: je fais le point, 
je redescends vers l'est et je’cumpte 
petit, souple, nervéux, dans un fauteuil 
à rotule. mo 


revoir la terre vers la pointe d'Irlande: 
fume-cigarette. 


à ce moment, ce sera presque fini. Je 
puis évidemment faire une éfreur de 

Dans le bureau, outre quelques plio- dal. ob. as de Sérels Mister 
tos de guerte, il n'y avait, contre la 


lomètres: c'est sans îin- 
— 6,000 kitomètres. On n'a couvert, 

cheminée, qu'un souvenir de la tour- — 
mente; mais quel souvenir! Le fusil- ral men. sa Paso meme n, 


mitrailleur de l'aviateur Wisman qui 
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- Quand vous sentez les attein- 
tes-de l’asthme, ne vous décou- 
cn rc pas. Faites aussitôt ei 
À rémède ‘si effectif 

‘asthme du Dr J.-D. Ke 
Ce merveilleux reméde : voés 
apportera l'aide dont vous avez 
si grand besoin. L'étouffement 
cesse, la respiration devient na- 
turelle et sans effort Des mi: 
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comme vous sotiffrez, mais ont 
un emient fait usage de ce re- 
m fameux qui les a guéries. 
we zen un paquet aujour- 
ui. 
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portance. 
— Quelle distance représentera, e2- 


abattit le chevalier ailé Guynemer et 
que Fonck descendit à son tour; ©n 
voit, dans l'acier: du canon, le trou 
que la balle’ y perca. 

Le capitaine Fonck exposait, d'une 
voix aussi placide que s'il #e fût agi 
d'une partie de campagne, les prépa- 
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— Ii y a longtemps, disaitil, que 
j'en révais; j'étudials le régime des 
vents et des brumes; je perfectionnais 
un appareil de correetion .de route; ( 
cherchais quelles 4evraient era, is, 9 
sistance, la puissance dé l'avion 
sorte que lorsque, voici deux mois, 


C'éat maintenant le ipmps d'acheter ves billets payés d'avance pour 
_ Que les passagers arrivent en temps pour les travaux du printemps sur 
D tres 6 O1 culien, 
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part de Paris que de New-York. Bref, 
arrivé dans le Nouveau-Monde, j'ap- 
pris que les Anglais caressaient un 
projet anzlcgue aë mien: la traversée | 
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Dr JARJOUR 


Gradué avec grande distinction à Mont- 
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Œiens 
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dentistes de la pro 
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vous seulement 


À 


"AVOCATS ET NOTAIRES 
ALEX. , B.A. 
AVOCAT ET NOTA 


348, rue Main. Edifice Standard Trust 
Tél: Bureau, À 7647—Hés, N 2524 


Succursale à St-Jean Baptiste, Man 

ten 
HENRI LACERTE | 
LA LE R j 

AVOCAT 

Edifice Standard Trust, 348, rue Main 
; Téléphone À 7647 

WINNIPEG 


"4 Men: 4 surtout 
#7 3 d'a déshab}} | freme À lle, Vioatgtéd. fovs 
j bathiny ait pour ps pur cons À see vs 
"RO TTANDREee PR EEE D JE 
; ES: 
ex ras ils ne/peuvent le faire sans soulevé Aa qui, ces 


et nt vite a omme, 

its, NT Es 
co ünenl rien aux condi de notre vie 

mal continue de s'étaler avec ppudençe cf à faire,ses, 
4 ne pe ne VE 

Ù nt le sa e la famille et de % eve 
put que  ÿ me détruisent Ÿ famille et ryinent a cran, dr Lune aus de 
société, et nos théâtres sont — non pas (ous, mais VA grenf raie paysanne qui, à d'autres, 


fi 


HE 
fr 
i 
: 


JAIÉ 
At 
Fil 


î 
Ë 


HE 
LR 


4 
8? 
ris 


Ad 


nombre — des écoles de mauvaises. moeurs j,, faurait paru banale. 
C'est de la vicille province de Québec, fidèle à ses tra [ego je ee sa ar à 
, voir” 
ro tions catholiques ct nationales, soucieuse de l'avenir de ses à di ten 2 cer Bretagne 
$ “tants, que npus arrive ençore en celle matière, comme en tant ‘ésd ve HARAS ol ae 
d'autres, l'exemple d'une action sûre d ehepéee aus s'affirme  cotohenba pie éairette tie |: ‘chutes cuasam : Fa D CSSS COR ur je tva sb ROBE 2veu tte 
noblement et sans crainte. Et\le geste du Québec mettant à | téfét 5Hs par inf à leurs paroles qu'ils 


1, . Ja porte le cinéma américain est gelui d'un jeune chevalier 
‘FS peur et sans reproche qui sait manier, pour se défendre 

et ses pur une épée claire et bien tranchante. 
ndemainn sanides beapx 


“res LUE 


gent cardi Fr Bégin |« 


{ut.pas sans cpéer de l'étonr 

ins | ns ceux 

n un acle en pleipe 

conformité avec la tradition et la saine doétrine catholique, 
Depuis, les évêques d'Ixlande s6 sobt. A Hs ayée npp 

moins d'énergie contre ce qu'ils ont re les 

à tées, et tout dernièrement nous exe iyait du Texas une aposig- |à 
-+"- dique circulaire de l'évêque de-San Antonio où il-flétrit et 


condamne ces formes d’amuserhents qui ne sont qu’ un retour 
b aux pires moeurs païennes. 


en devenaient loguaces et lui livraient 
F3 He et le meilleur et le pire d'eux 
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Bras 6n compagnie de queldue être 
talot renommé pour gon insignifance 
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niale création peut servir égelement |ciété  Saint-Jean- Bagtiste, 
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L blement purifiés aux sources vives de 
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chet, évèque d'Orléans: 

Tout péché mortel LULE par les 
moyens voulus, de Dieu entraîne après 
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4 nelle. Tout péché véuiel mon remis 
par les moyens youlus de Dieu entraîne 
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temporelle. 
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LA 


©. em éducalion consisle à penser: “Maintenant, 


.. à la nature de la récolte, 


Houtes 
déjà un noble idéal quant 


fois que nous ayons 
be T'onéné r déperid du présent. Voilà une 
_ vérité que nous devrions avoir continuellement 
. devant les yeux, Une des plus grandes fautes 


trop souvent 


Un petit frère a fait son apparition auprès 
æans. “Regarde 
landis que l'enfant est encore si petit, je puis le mirion DOM 
me permeltre ceci ou cela à son égard. Plus 

tard J'agirai autrement." Mb ire 


Moñsieur Bébé veut qu'on le tienne, qu'on 
le proène,: qu'on Tam Maman obéit. 
C'est le monde rendersé. Seulement Maman 
se dit: Bientôt cela changera et alors c'est lui 
çqui obéira. Croyez-vans?. Avez-vous semé 

: soumissioh" El, d'obéissance quand 
re au berceau? Si vous rre l'avez 


tranquille!” Sur quoi des caresses sans ‘fin, 
accompagnées des mots les plus tendres, sont 
prodiguées au nouveau-né que sa soeur com- 
mence à contempler avec un étonnement mé- 
langé déjà d'un sentiment’ indéfinissable.… 
Une semence de jalousie a été 'jetée dans ce 
jeune coeur. Prenez garde! Encore quelques 
remarques de ce genre, plus tard l'exhortation 
sempiternelle: Cède ton jouet à ton frère, tu 


apmes ce qu'on q| 


donné ‘une dd dy à 
Montréal sur la vie des 

ounaires du nord de 
la baie d'Hudson 


Mon .=+ En présence de S. G. 
Mgr 0Q is, vicaire apostolique 
du Keëwalin, le KH. PF. Joseph Guy, 
O.M.L, a parlé devant quelque centai- 
nes pi Hottes dans le sous-s01 

ide. l'ésllse- de Saint-Louis ‘de, France, 

Maur la mission esquimaude de Sainte- 
Thérèse de l'Enfant-Jésus et là pré- 
focthra âbosiolique de la Bale d'Hud 
son. 

Mgr Charlebois, qui est chargé de 
ces Missions du nord, a dit quelques 
mots de l'héroïque apostolat du Père 
Turqtetfl, dévehu préfet apostolique 
de In Baie* 4‘Hudsdn: il à remercié 
vivement Je Père Guy du tableau vécu 


qu'il a ésquissé de la vie des mission. 


naires du nord. Monseigneur a donné 
un aperçu de la langue cri, en pronon- 
çant quelques phrases en cette langue, 

Le Père Guy a dépeint à grands 
traits ltumonse territoire parcouru 
par les missionnaires du nord-ouest du 
Canada. C'est par millions que se 
comptent Îles milles carrés qu'il leur 
faut, chaque année, visiter, afin d'at- 


dos avez semé l'esprit contraire: en- 
! ortlarisme, égoïsme. A deux ans, 
age cela chatige, mais vous he tar- 
“percevoir que cela occasiorine 
« pénibles, . L'enfant crie, tré- 
pigne quand vous le contrariez, “Jattendrai 
qu'il comprenne mes raisons”, pensez-vous. 


LES MISSIONS 
_ +. "DES ESQUIMA 


tcindre toutes les tribus sauvages et 
les Esquimaux qui n'ont pas encore 


{pris contact avec la civilisation. 


C'est dire que la tâche des Pères 
n'est pas facile et que leur courage doit 
être À toute épreuve. L'évangélisa- 
tion des tribus du nord-ôuest est com- 
mencée depuis plus d'un siècle, cepen- 
dant, mais les progrès, au début, fu- 
rent très lents. En 1817, il n'y avait 
pas de prêtre dans ces régions, mais 
en 1842, on en comptait déjà quatre, 
et le nombre augmenta par la suite. 
Aujourd'hui les missionnaires sont eh 
assez bon nombre, et les religieuses 


ont voulu seconder leurs efforts. Los 


RR. SS. Grises font ep.effet un travail” 


admiraMe et noys dévons Jèur en s4- 
voir gré. \ 

l1 ne fuut pas croire, poursuit le Père 
Guy, que la vie des missionnaires soft 
très douce. On ne peut $s'imaginer 
toutes les souffrances et tous les, sup- 
plices endurés par ces apôtres qui mé- 
ritent indiscutablement le titre de mar- 
tyrs. Combien d'entre ‘eux, une fois 
tombés aux mains d'Indiens ou d'Es- 
quimaux, ont été martyrisés de la fa- 
çon la plus/atroce. Et pourtant, ces 
souffrances sont encore ignorées; on 
ne sait pas jusqu'où est ailé l’héroïs- 
me de ces envoyés de Dieu, 

Le Père Guy signale ensuite les 
moevrs et les coutumes des tribus qui 
vivent au Nord-Ouest, Les Indiens sont 
des gens très malpropres et ne vivent 
que des produits de la chasse ou de la 
pêche. Les hommes vont à la chasse, 


es l'ainée, supporte ses taquineries, il est :si 
petit... etc., et un mur s'est élevé entre le frère 
et la soeur, : On récolte ce qu'on sème: chez la 
fillette: impatience, amertume, jalousie, haine 
peubkêlge; chez lé pelit garçon: égoïisme, or- 
gueil, despotisme. à 


UNE MERE. 


et les travaux domestiques, de ‘même 

ue” toutes les autres occupations du 
ménage Sônt du ressort de la femme. 
Le nombre des enfants est limité; et 
si par hasard il est dépassé, malheù: 
aux pauvres petits et tout particuliè- 
rement aux petites filles qui naissent 
dans ces circonstances. Les sauvages 
ont un sincère mépris des femmes et 
des vielllagds qui sont pour eux de 
véritables esclaves. Aussi ces der- 
niers sont-ils exposés aux plus dures 
privations. Les sauvages s'adonnent 
aussi aux pires superstitions et ax 
pratiques les plus barbares, parfois 
‘même sataniques. 


Et c'est au milieu de tout cela que 
les missionnatrés doivent entréprendre 
‘eur ‘mission ét la mener ‘a bonne fin. 
Les sauvages ne Viennent pas à leur 
secours, et. pour s'épprovisioner, du- 
rant leurs longs voyages, ils doivent 
barcourir des centaines de milles en 
canot. ou faire du portage sur des dis- 
tances considérables. En f{raversant 
les rivières, un grand nombre de Pères 
ont péri dans des naufrages et dans 
la forêt, plusieurs sont morts à la suite 
de privations. 

Le froid, la neige, les glaces, la pou- 
drerie, sont autant d'obstacles que doi- 


8 G Mgr Emard, qui y ‘assistait, 
adressa quelques mots d'encourage- 
ment. 


meuré secrélaire-archiviste et Mlle Y. 
Aubry, secrétaire-correspondante. Mlle 
AR. Aubry est réélue trésorière sé- 
nérale, * ’ « 
T7 bre 
Elle se fait couper les che- 
veux à 103 ans 

Paris —- 
Touzet, née lé 6 janvier 1823, qui croit 
être “la plus vieille des vieilles filles 
en France”, viént de sè faire couper 
les cheveux. Elle dit que l'on doit 
suivre les temps. Elle mange et boit 
tout ce qui lui plaît. ŒÆElle fait ello- 
même tout son travail et pour s’amd- 
ser elle chañte et joue aux cartes. 
“Quand «J'étais :'jeune, dit-elle, j'étais 
maigre et inaladive et les gens di- 
salent Elle ne ferait ps le repas 
d'un PAL HR “ A É 2 Î 

Dans les airs à 104 ans 

\ 
Ind, — Mme 


Indianapolis, 


1 

Farnum Parker, d'Anderson, garçot de 
15 ans et le plus jeune aviateur bre- 
veté du monde. Avec Mme Huffman 


vent surmonter les missionnaires qui! dans l'aéroplane était Carroll Davies, 
doivent, ln plupart du temps, se servir 5 ans, fils de son atrière-petit-enfant. 


de raquettes ou faire traîner leurs pro- 
visions par des chiens. Et quand les 
provisions manquent ou diminüent, ce 
sont'les chiens qui d'abord sont ser- 
vis, çar s'ils ne mangeaient pas, ils 


- Ltoubles de mauvaise circulation. <. 


4 


Nombreux sont les accidents critiques qu'on observé chez la femme et qui résultent 
‘de la pauvreté du sang et d’une mauvaise circulation. Ce sont des Irrégularités, des 
Malaises, des Bouffées de chaleur, des Vertigeë, des Etouffemen 


des Hémo 


ts, 
rragies, des Palpitations de Coeur, des Névralgies, des Fai- 


bissses, puis la femme souffre de Leucorrhée, de Dyspepsie, et de Constipation. Il existe 


cependant 


° 


ment de pvp in- 
ternes ou de quelques 
désordes propres la 
Semme, je suis arrivée 
à l’âge critique bien 
malade, 
j'ai employé les Pilu- 
es Rouges que l’on 

m'avait fortement re- 
commandées et dont 
les bons effets n’ont 
pas tardé, Je les ai 
prises pendant un an 
et maintenant je me 
porte bien, je n’ai plus 
de-douleug, je me gens forte et plus jeune qu’à 
le ans. Les Pilules Rougesont aussi rendu 


trei 
jeune fille qui, de treize à quinze 
spi à ma in fes Al voutfrait partois 


ue gontinuelle- 


Mais alors 


des doulgurs 


mac, au foie 


les Pilules 


“Après avoir eu la 
fièvre typhoïde, . j'ai 
souffert pendant qua- 
tre ans d’une grande 
faiblesse, J'avais aussi 


souvent j'avais mal 
aux jambesetauxbres. | 
Mon mari me conseilla : 


Quelques boîtes ont 
sufli pour améliorer sensiblement mon état et 
_je suis devenue une toute autre personne après 
. quelques mois de trâitement. Tous mes malaisés 


un remède peu coûteux qui prévient et améliore toujours ces ackidétité, ce sont les 


PILULES ROUG 


Pour les Femmes Pâles et Faibles 


,: ‘Ayant eu à souffrir 


ES. 


à Vesto- 
et très 


Rouges. 


beaucoup.. Après de tels , je ne saurais sont disparus et je suis forte etwigoureuse. Los 
trop recon: aus mères d'adobler comme | pilules Rouges sont le traitenient idéal pour les 
vemèdes les Rouges, pour elles et' leurs ! * 
porn Va 3. A. Rochefort, 36, rue femmes économes’”. Mme Georges Gagnière, 
Puplos-t+: Buchard, Trois Rivi Q. 87, Merritack St, Berlin, N, H. 
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Le Ms ?? changemen 
» . 
Lu de guet à à ba 2 


vous est impossible. de 


religieuses). Vous serez satis- 
ré S < à meill 


« + IN MANIP er & ques pour votre santé, Ref-sez les substitutiüns aû cent, sa! ên bouteilles bu enboîtes 


poules Fenm:s Pileset Faibles sont de 4 
de rot : > 
{À cm apemmrded 


cn Dot oerrare mme à 0 


3 boîtes de Bois, l'étiquette norte 

je done dreutatrafong pre 

‘du paix, 59 cons la LA 
sh 1} 44 


SRE DE =" SHELL RE 


[\ (8. Jean, XVI, 23-28) 

En ce temps-là, Jésus git à ses dis- 
ciples: En vérité, en vérité je vous le 
dis, tout te que vous demanderez à 
mon Père en mun nom, il vous le dôn- 
nera. Jusqu'ici vous n'avez rien de- 
mandé en mon nom, Demandez, et 
vous recevrez, afin que votre.joie soit 
parfaite. Je vous ai dit ces choses en 
paraboles. ° Le temps vient où je ne 
vous parlerai plus en paraboles, mais 
où je vous parlerai elairement de mon 
Père.. En ce temps-là, vous demande- 
rez eh mon nom, et jé ne vous dis 
pas que je pricrai mon Père pour 
vous; car mon Père lui-même vous 
aime, parce que -vous m'avez aimé, et 
que vous avez cru que je suis sorti de 
Dieu. Je suis sorti de mon Père, et 
je suis venu dans leçmondé; mainte- 
dant je quitte le monde, et je retourne 
à mon Père, Ses disciples lui dirent: 
C'est maintenant que vous parliez élai- 


rement, et que vous ne vous servez!" 


plus de parabples. Nous voyons bien 
à présent que vous savez toutes €ho- 


ses, et qu'il n'est pas nécessaire qu'on |- 


vous, interroge: c'est Dour cela que 
nous croyons que vous êtes sorti de 
Dieu. | 


Calendrier de la semaine 


, 


Vendredi 7 — S, Stanislas. 
Samedÿ $ -—- App. de S. Michel. 
\ 


* Dinaët®o © — Cicauième après ke- 
ques. æ LE 


‘ 
Lundi 19 --- Rogations. S; Antonin. 


{tt 11] <iféféattons. 5. Mamert, 
Mercredi 13 7 Rapations, 88, érée 
PEAR, à: PTT 


tn 1! x LL L 
url à sn ETOPAN 


LR vert ef OP 


. 


mr. AL ; ’ 


nt, ge 
re 0 es 


ecteurs el des lectri- 


ra pere dé notre chére “Li-| tes 


erlé”. 


MERE-GRAND. 


— Ma fille, mà petite fille, tu 
n'auras point le Ex \onneur, 
répète la vieille Marie-Anne en 
retournant sur la plaque 
rée de la galette de blé noir. 

Et Corentine qui épingle ayec 
soin sa petife coiffe enruban- 
née, Corentine tape du pied et 
répond, fort en colère: . # 

-- Grand'métr. j'aurai tou 
les prix, et celui-là encore, Pe 
sonne, à l’école, ne fravaille si 


ma mère. Ah! la jeunesse d’à 
présent! 
Grand’mère ne pense pas 
beaucoup de bien de la jeunes- 
se d’ä-présent. Mais Corentine 


sourit, la petite Bretonne, et, 
très sûre de ses succès, elle 


nelle. 
— Bonsoir, grand'mère. Pré- 
parez de bonnes galettes pour 


ce soir! 

Le petit cheval 
roux galope à travers la forêt 
bretonne: -Les lapins ‘fuient 
dans la bruyère quand passe la 
carriole où inaître Cadot mène 
sa fille, rieuse comme une 
reine. Tiens, voilà Marie-Jo, la 
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"#ment d'un coup de feu par Lanrent 
Rihéaume,12 ans, près de Debden. Une 
“enquête est ouverte, 
0-2 2 —— 


LEBRET 


mr: | 
À 


d À 


Le samedi ler mai, ouverture du 
| ‘mois de’Marie à-là vieille église de 
+ Læbret.” és fouilles, plus vite que de 

coutume, ornent déjà les arbres de 14 
“vallée. C'est le mois de Marie, c'est 


le mois le plus beau. 
CLONE 7 D | 


r 


a 5 
lnlifér à Lebret. 
dommenñcent les travanx du nouveau 
racolasticat. Il est juste et convenable 
due cet établissement, pépinière d'où 
| devront sortir länt de futurs mission- 
\fitires Oblats dé M. IL. soit commencé 
au premier jour du mois de Marie. 
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À } Les travaux denotré nouvelle église 
y h, Les vers chez les enfants, si 
l'on n'y_porte Pas attention, 
l’amènent. des, convulsions et 
quelquefois la mort. L'Exter- 
| minateur de. Vers de Mother 


PR RÉ EE 


avéc les tendres accords qu'il tira de 
sa mandoline, accompagnèrent-M. Vic 
tor Dieu, le grand chantre, à la yer 
fection. On aufait dit trois artistes 
de, la même compagnie. 
+» e 
Les. semailles de blé sont presque 
finies. : 
. . + 
Notre médecin, l8 Dr Plourde, est 
très occupé en ces jours. 11 soigne les 
maludes, fait beaucoüp d'opérations 
chirürgicales et trouve encore le temps 
de planter des-arbres et d’embellir sa 
propriété, qui se trouve à côté de notre 


M. L. Guay, entreprenéur, est.arrivé re SLT eds ni lies et À do 
Aujourd'hui, ler mal, | is dés 


corps 8e coudoient. 
= 21002 — — 


GRAVELBOURG 
Voyage 
Le R, P. Jos. Mägnar, O.M.I, supé- 
rieur du collège, à -fait je voyage de 
Gravélbourg à Saïint-Bontface, vers la 
fin d'avril, pour assister à la réunion 


du Conseil Provincial, des RR. PP. 
Oblats. 


+ 
Départs 
Mme Napoléon Boucher, présidente 
des Dames Patronesses, nous a quittés, 


le samedi ler. mai, pour la province 
de Québec. Un groupe de parents et 


* 


(T Graves les: pratégera contre ces 
‘terribles dangers. 


M. LE PRODUCTEUR DE CREME 


SAVEZ-VOUS que les fermiers faitiers du Manitoba font leurs 
affaires euxamêmes et se sont rapprochés du consommateur. 
VOULEZ-VOUS oktenir la plus grande partie possible de l'ar: 
gent du UT EX PE DIEZ “., 
nt 8 OUt.EXPEDIEZ .vetre crème À cette compagnie, où l'effi-; 
- cacité tt 


: MANITOBA CO-OPERATIVE DAIRIES LTD, 
tbe 846, RUE SHERBROOKE, WINNIPEG 
La seule vraie crèmerie coopérative faisant affaires à Winnipeg 


ee 


Naturellement vous chérissez la mémoire 
des jours heureux qui se trouvent associés 


MIRACLE est une nouvelle protection pour ‘Tes surfaces de 
bôts -= à l'intérieur et à l'extérieur de la maison. 11 donne un 
fiül:sûr ét supériegt partout où l'on s'en sert. 


N'umpcorie qui peut employer MIRHACLE vous n'AYEZ pas 
besoin d'être un expert. 11 n'y a qi'une seule qualité et elle couvre 
une surface extraordinairement grande à la quarte. 

L4 


Quelques semaines avec un pinceau 
et une boite de MIRACLE rajeuniront 
= n'ièpôrte quille propriété. N'importe , 
\d qui peut l'appliquer. ‘Le 
rhême fini ou vernis de 
n'importe quelle boite 
peut "être employé sur 
n'importe quelle surfa- 
ce. Servez-vous-en pour 
les boiseries, les, meu- 

bles et les autos 


ch SMS nc ÊUE NE T7 


matin de $on départ. 

La) H6V "Sbdur Saînt-Jude, malade 
depuis stx niofs, a quitté Gravelbourg, 
18 dimanche 25 avril, en compagnie de 
la Rév. Soeur Sainte Caruille, direc- 
trice ‘du Jardin de l'Enfance, pour la 
mulson-mêre des RR. SS. Oblates à 
Saiñt:Bonifâce, Man. 

Don--à ia fanfare du-Coliège,. 

La fanfare du Collège. a fait l'acqui: 
sition dé deux magnifiques “basses cir: 
culaires”. d'une valeur de $500.: Sur 
ce montant, un bonus de $300 à été 
octroyé au dirécteur dr: la fanfaré par 
le conseil de ville déGravelbourg mûr | 
upe ke «ge Me M.-le raairé L.-E. Mar- 
tel, /Nbs  chaleureur reméretement: | 
à M. 16 maire Martel ct au conseil 
municipal pour ce den généreux. 

:: Nomination 
Au relour de £on oyage d'Europe, 
notre finené Concitoyen, M. l'avo. 
cat és Hébert, a été noinmé ôff- 
Ciellement ‘agent des terres du C: N. 
R." pour la municipalité «et la région 
de Gravelbourg’ On est prié de s'a- 
dresser à lui pour l'achat de ces ter- 
res et toutes transactions financières 
à ce sujet. 

Fleurs-et verdure 

Tout:le monde aime la verdure et les 
fleurs, Elles exercent un emnire fas- 


Cinant sur nos sens, grisent nos yeux! ; 


de leurs vives coùleurs, parfument nos 
âmes d'espoir et de bonheèur — élles 


ct" 


"INCENDIE qui vient de ravager 
L res lement er hôtel que 
x Compagnie du Pasique Cans- 
dien mg ige à uis plusieurs 
. années eË dont la répalotios 08 au- 
jourd’hui internationale, ne nüirs en 
rien à la ine saison touristique 
dans cet endroit enchanteur des Mon- 


ait 


: . tal 
313 ehambres, soit 24 de plus que 
dernier. Los ‘dom 


rons nos pares de liérds et de sâules, 
de caragänas et d'iiydrängées, rent 
plissons nos paraiges des chants d'ôf 
seaux migrateurs, semons autbur. dé 
nous les beauts enchahteresses de la 
nature, rendons nôs villes franèäises 
coquettés et «harmantes, pit‘oresques 
et attrayäntes, auréolofs aussi les au- 
tels de nos temples dé 11$, d'asters et 
de chrÿsanthèmes, et'semons les fleurs 
odôrantes du souvenir jusque même 
au cimetière, sur les tombes pieuses 
de nos chers défunts. d 
Pour former le goût esthétique dé 
l'enfance et de læ jeunesse et embau- 


d'amis ont été cordialement lui sou-| mer ja vie intime du foyor, pourvoyo# 
haïter un heureux voyage à la gare; le | à l'ornementation florale aussi dé l'in- 


térieur de nos maisons; que les bou- 
quets de fleurs, semeuses dé parfam, 
de poésie et de bomheur, ornent aban- 
damment les salons, les salles à man- 
£er, les salons .et l'encoignüre des 
fenêtres, sons les rayons ensoleillés 
du printemps et de l'été. 


. Que tous deviennent donc arboristes 
et fleuristes en cette fête des arbres 
et en ce beau mois des fleurs, et fas- 
sent épanouir partout les routes et les 
avenues de notre paroisse de bouquêéts 
ombrèux, de floraison:parfumée. et de 
végétation verdoyante. : 

D — 


CS 


ide qu: 


Les nonjbreux prdréenéurs qui sont 
passés, le dimanche 78 avril, sur la 
grande, rcûté: font bâtis doute pas tou: 
‘deviné pourquoi le drapeau flot{ait au 
hant du grand mât on face de l'église. 
C'est que nous somties dans la joi 
d'avoir enfin un curé résidant, C”8st 
M. l'abbé JA. Mépard, récemment ar- 
rivé de sôn voyage à Rome, Par le 
fait qu'il y à uh prètre résidant main 
tenant, Joeville prerd' le nom de pa- 
roisse. Notre vénéré archevêque, S. 
G. Mgr. Mathieu l'a dédiée sous le vo- 
cable de Sainte Thérèse de l'Enfant 
ésus. 


L L 4 L£ Li 
Malgré que M. l'abbé Ménard ne soit H 


| 


cf 


LE 


L'HOTEL DE BANFF SERA IMMEDIATEMENT: RECONSTRUIT 


1f 
‘ : 


L 


Chrétien. M. le euré a répondu d'une 
voix émue. ‘Ca été une des plus belles 
soirées que nous ayons eue ici Une 
partie de whist a été creanisée ave 
distribution de beaux prix Enfin an 
réveillon canadien, une fête de famille 
qui se réjouissait de l'arrivée d'un 


, + $ 
 Jogville prospère sans césse. Un 
troisième garage enricnit encore lé 
place cette semaine. Il est presque 
fmpossitile de compter | les autos 
de promeneurs qui passent le diman- 
che, cn grand nombre, venant pêcher 
le poisson dans le ruisseau qui passe 
en bas du yillage. . 


+ ». + 

Dimanche, M. le curé avaît Ia visite 
de M.'et Mme Charbonneat et M. et 
-Mme .Beauchesne, ses. anciens parois- 
siens de Verwood, paroisse qu'il a fon- 
dée et qu'il a quittée avec regret, ñotre 
archevêque lenvoyant pour la même 
oeuvre à Joeville. ù 
0 = + 


M, et Mme Georges Préfontaige ünt 
le plaisir d'annoncer la naissarice d'üné 
fille. 6 


phare s'aliama toutes les nuits. Pen- 
dant ce temps, la petite Angiaise, qui 
était restée seu'e 2ù poste de ses pa- || 


* 


Dans tous les pays. les gens de mer 
donnent tous les jours à leurs enfants 
l'éxemple de l'abnégation et de l'obéis- 
sance au devoir. On n'a pas perdu 


L_ LR L 
M. André Sénécal, de eyronne, 
était de passage ici hier. | % 
er +. 
Le Dr Marsolals et son fils S0Bt allés 
en voyage d'affiires À Régina, là se- 
maine dernière.:- 4 
é + < 
M.-Tourighy, de Sainñt-Victor, ét M 
Narcisse Dufour sont senus faîre un 
tour à Joeville dimanèhé dernier. 
é . r 
M. et Mme Adélard Beaüdin, Mlle 
14fy Carrière, de Saint-Victor, étalént 
à ‘Joeville il y a quelque temps M 
André, riche fermier de lendroit, les 
a amenés dans son be! automobile. 


E1 ; 
2: 3 


e #, 
rune 
| ai 


21123 
4 er: 


Te _ L Je Fa ; » 
Je “Monume Laden me à Mcher 
e Milo 


ce mnget 
toutes 
e” Les € {rançai 


+ r 


de 


les parti 
NT 


H E | 
QE 


î 


EE 


ti FE 


Hé 


h 


ÉTAT 


re 
| 


D 


DRY DEN 


Les 25, 26 et 27 avril, M. l'abbé An- 
tojne Deschambaulé, secrétaire de Mgr 
l'Archevèque et missionnaire chez les 
Polonals, a préci6 un triduvm en po- 
lonais, en italien et en anglais, à l'oc- 
casion du Jubilé, 


SAINTE-ROSE DU LAC 


Joseph-Alph Josaphat, fils 
de js a ique net ét de be Anne 
Bonin. Parrain, Louts Bonn ; mgrrafr 


/ he, Añésié Bonin: 


Mario-Berthe-Rose, ‘fllé de Victor 
Labelle ét de Joséphine Sutherland. 
Parrain, >. Bellemare ; mare Ma- 
ré-fRcse 

doseph-Victor-Damiel, fs de: Lbuie 


: | Aimé Lüssièr otde Yyonne Pelletier. 


“rage Ru, du labour d'été, 
CU Œur son inutilité dans notré district. 


Parraïn, Victor Pelletiér: marrhine, 
MarleLtuise Pelletier. 
Adrienre-Gabrielle, fille de  Moise 
Brelh#a el de Joserhine Zaste. Par 
raih, Adrien Hamelin; MATENIRE Loui- 
se Hamel. Là 
“Jüseph Georges Arthur: fils “de: feu 


‘} Arthtr Dame et de Agelma Jeannotte. 


8, Sa En est À 
ou l'o et le aix x. 


Fe ie 


gs den: 


M Willie Eau »:1piS Viola 


a. ca j'AR AS Louis 
Laéouctte ‘et de :Merguérite Alten- 
burgb. l'arret dès Altenburg: mar- 
raie, Mme Joba vi ut 


mare Gran Na 
Léopt:ne, 


SPREe. 


+. 


-Notré ss « «Le M." J'Roy 


er: qui étÿit ‘depuis quelques 
ré, Hout/ost révenuféndi avec sa 


de M. et Mie Juités Sttrtoï, de Mof. 
“Man. Leur ‘mariage’fut’ célébré 
à Mordet, le 28 avril! parle Rév. Dr 
de | Rumba, ét ôn vous äbpreüïd que la 
cérémonie fut très ‘élégante, les invi- 
tés clioisis et nombreux. Nos félici- 
tatièns uux nouveaux époux ét nos 
meilleurs” souhaîts dé bonheur con- 


admis Liusal DE AU 


de rs prhhqmehel 
tabÿur d'été, pour en faire i'expérjence 
sacs eet-616 On. a prétendu aussi que la- 
Lies hoñrer les chardüns jaunes quand iis, 
sont en fleurs les anryieait pour quel 


ux sont-ceux qui ont 
de cors aux pieds +4 
d'Holloway pour 
rue 


de upe 


. 
Une surprise égréable pour tous ses 
nourbreux amis fut la nouvelle du ma- 
de Mile Marguerite Pineau, avec 
M. Edmond Moreau, de Foutes- Aides, 
célébré à l'église de Laurier le 27 avril 
par M. le curé Desiarais. Mile Pipeau 
habita dans notre paroisse “pendant 
deux ans et s'y fit de ngmbreux amis. 
Nous lui souhaïtôns, ainsi qu'à son 
époux, une lougne et heurguse vie. 
+ : 


Nos cultivateurs ont profité du prin- 
temps bâtif de cette année et ont ex 
semencé beaucoup de teprain dans les 
dermiers quinze jours. Cé# semences de 


Par | bonne heure font présager une excél- 


lente récolte ap A rs prachain. 
De leur côté. bon nbbre de citadins 


s 


De Saint-Boniface et Winnipeg 
€ touriste, avec lit du haut, 83160 -— Avec lit du bas, 538.45 
D 


DU Dia FRA À 2 


Mme Armand Laurin et: Miles Vir- | dist 
ginie Allard et Eva Potvin dûsirent 
faire connaître à leyrs parents et amis 
qu'elles sopt toutes trols candidates 
dans un-concours paroissial organisé 
Par .les dames et les jeunes filles. Ce 
concours doit se terminer le jour de 
la fête du Dominion, le 1er juillet pro- 


chain, à une grande fête champêtre, 


par le tirage de six beaux cadres et 

bar le couronfiement de la candidate 

vietorieuse et de ses concurrentes: 
En attendant, colles organisent coni- 


et Mme Duprat: ici où à Vassar pat || 


exemple, où 11 y a déjà une salle assez 

vaste. Nous nous ferons” ün blaisir 

d'aller entendre ces artistes français. 

LEE # $ 

à angonee que les cultivateurs du 

ayront beaucoup plus de ter- 

rain emencé cette année, ce qui 
ira en PERRIER Le les ans. 

* Le conissercb" du bols. devient peu 
payant, C'est un’ travail pénible qui 
donne satisfaction au commerçant et 
semble tcnir le colon toujours au mé: 
me point. à 


M A | 
Mme W. Gagnon est reyonue au mi- 
ligu-de-sa famille, après avoif” passé 
quelques cemaines à l'hôpital de Saint- 
Boniface. 


jointement une grande soirée pour le! 


dimanche de la Pentecôte, le 23 mai. 
A cette soirée il y aura vente de-tartes 
et de gâteaux, vente de toutes sortes 
de beaux obfets utilos çt agréables.) 
Comme le dimanthe. de la Pentecôté 


Naïssahce — Tantottetté, née le 20 
avril, file de-M. et Mmé W. Gagnon. 
ms — 


SAINT-BONIFACE 


tombé le 23 mal, veille de la fête del 


la” Reine, les amis de 1n ville auront 
une bonne occasion de venir passer le 
dimanche avec nous, d'assister à cette 
belle soirée et de demeurer avec nous 
jusqu'au lundi soir. 

Les dames et les jeunes filles de la 
paroisse comptent sur l'appui efficace 
de tous leurs amis-et amies pour faire 
un succès de la soirée du 23 mai. 

Aidons la candidate de notre choix 
en lui préparant quelques beaux-objets 
et'en lé lui gdressant ayec nos meil 
leurs vooux de succès. Les noms dé 
tous lés généreux donateurs et dona- 
trices seront conservés précieusement 
daus notre mémoire et seront aussi 
iiscrits au livre d'or de la paroisse, à 
côté de ceux dé nos plus grands bien: 
faiteurs. 

Que ferez-vous? En tout Cas, nous 
vous attendons tous pour le soir du 
dimänche de la Fentccôte 

+. L] 
«+ Le 9 mai, il y aura aussi concert 
organisé en l'honneur de M. Hector Al 
lard, gagnant du grand prix Rhodes et 
professeur à l'Université de Manitoba, 
M. Hector Allard appartient à une des 
familles les plus dis inguées et les 
plus chrétiennes de la paroisse, 1 ob- 
tint de grands succès dans ses étides 
au Collège de Suint-Boniface et fl par- 
tira bientôt pour un voyagé d’étudés 
on Europe, à- l'Université d'Oxtond, en 
Angleterre, etde la. Sorbonne, en M 4 
ce.‘ De plus M: Allard possède 
voix remarquable, une dictfon parfaite 


sique et du chant. Aidé dè quelques 
amis, M.*Allard nous fer4 bénéficier 
de ses talents et nous donnera oca- 
sion de Jui prouver combien nous $om- 
mes orguellleux et“honibrés dé pouvoir 


le cofipiar éonime ün des nôttes. 
A RÉCITS 
‘SOUTH JUNCTION 


Le dimanche 25 avril, nous avions 
uné conférence donnée par M Ville- 
neuve L'église pouvait à peine con- 

{tenir là foule: qui s'était rendue pour 
écouter le célèbre conférencier. 

M: Villeneuve parle âvec connais- 
sante" de cause. 11 aime l’agriculture 
et la favorise par ses encouragements 
à demeurer dans cette noble profes- 
sion d'agriculteur que les grands, ora- 
teurs, les’ poètes et les” pres 
ont chanté avec dignité. -} 

“Après la conférence, ‘M: Fabb$ Du: 
fort remercia en termes és 
est, fler-de se dire fs de cuitivateür: 
c'est là qu'il A puisé le courage et la 
patience qui lui donnent W lorce d'o- 
béir aux ordués d'en haut et à J'oeuvre 
que ta Providence lui a conf À 

: Fous se”séparent ‘au élant de “O 
Canada, terre de yos aleux”. et avec 


revoir M. Ville, 

Ce re 
Avec ‘un BE ur: 96 varié on 
un concert aura lieu 
à Vassar, dimanche sous la 


direction de Mlle. X, Clément, 
Lriee de Vasaar et futrofois de South 


Ses Apr 4 


Eu garde contre les jour- 
naux et les magazines 
immoraux 


Diiianelié dertier, à la cathédrale, 
Mer dubihvillo,/-P.D., a mis les fidèles 
en garde:contré les journaux et les 
magazines imniéraux que l'on trouve 
partout dans les kiosques et les restau: 
rants; {1 a ‘suftout recommandé aux 
parents de né)p#s laisser cette littéra- 
ture matsainé entire les mains de leurs 
enfants, Le tuté de la cathédrale a 
égalément dénahcé un journal hebdo- 
madaire do Wiuñipeg dont là spécin- 
lité esÿ d'ericcurager les grèves et de 
bafouer li region et ses ministres: 
Enfin il a conéeillé à ses paroissiens 
d'éconduire poliment certains vendeurs 
de livres ,qui! dans: un but dé propa- 
gande religieuse/#$ont prêts à distri 
buer leur marchandise pour rien. 

— - — 0-0 —— 


Concert français à CKY 


Mardi dernier l'Union Canadienne a 
donné son premier concert au poste de 
Winnipeg. C'est une vie nouvelle qui 
a passé fans l'organisation des (on- 
cérts français, s'il faut juger pâr ce 
brillant début. C'est en effet la plus 
belle soirée musicale que nos amateurs 
Canadiens-français aient donné au ra: 
dio et sans aucun douté l’effét produit 


chez ‘l'immemse-auditoire avec-’écou- 


teurs a dû être excellent. M; Marius 
Benoist, l'organisateur de ce concert; 
Ai jeune musicien de talent et 11 a 
sa groupér des amateurs Capables dé 
répondre à ses ambitions: Les woix de 
nos jeunes artistes sont difficilement 
surpassées ‘ici à Winnipèg. 

Dans un-Concert donné par radio, la 
perfection de l'exécution n'est pas tout, 
“puisqu'il faut Compter beaucoup sur le 
choix des morceaux pour produire de 
l'effet: Liauditoire est invisible aux 
artistes et les artistes le sont: aussi à 
l'auditoire. Dé la musique trop sérieu- 
se laisse bien indifférent et de la mu- 
sique trop ‘populaire cause du désap' 
pointement.. En choisissant les “C10- 
ches de Corneville”, M. Benoist est 


MM. 3-04: Levéque,® 3.44. 
J.éAi Marion, 1-J/Lavoté, Dr Lauren 
deau, À Huot, S.-A. Nault, 3: de Am- 


.}brosis et J-H. Daignault. 


À une réunion des membres qui éut 

lieu. immédiatement, les différents pos- 
tes furent répartis comme suit: pré 
silent, 1-0-E. Lévêqgue; leyice-prést 
dent, J. “A. Cusson; secrétaire-tréso- 
tier, L H° Daiguault ; directeurs-syn- 
dics: J-A. Marion, Dr Laurendeau, L-J. 
Lavoie, A. Huot, S.- À. Nault, J. de Am- 
brosis. 


me — 
Fer M. Adélard Hébert 


Mardi de 1# semaine dernière décé |: 


dait à sa résidence de Winnipeg, au 
numéro 168, ave. Notre-Dame, un an: 
tien citoyen de Suaint-Boniface, M! 
Adélard Hébert. 11 était Agé de 63 ans: 

M. Hébert a passé près d'un qart 
de siècle à Saint-Boniface. : 
Yamaska, P. Q., i vint s'établir à Saint: 
Boniface où 11 fut bientôt considéré 
comme un ‘des hommes d'affaires le: 
plus entréprenants dé Le het an 
qu'D prit sa ‘retraite, 1 \choidÿ 
peg comme lieu dé résiden 7 y ge 
six aus. 1 fut échevin de Saïnt-Boni: 
face pour le quartier no + de 1898 à 
1900. Cette ‘division avait êté ‘repré: 
sentée avant lui par son père, 

M. Hébert laisse sou épouse, quatre 
filles: Emina, Florida, Alfreda et Lena, 
qui résident à ld demeure paternelle, 
Les funérailles ont eu lieu jeudi matin 


à 9 h. 30 dans la cathédrale de Suiat | fr 


Boniface, au milieu d'un grand con- 
cours d'amis. Ses restes reposent 
dans le cimetière de la cathédrale. 


Congé civique 1 le 19 mai 


Par idiote DE du maire, le lundi 


10 mai sera jour de congé civique à 
Saini-Boniface. Les citoyéns sont in- 
vités à suspendre leurs atfdires et äse 
‘foindre au Club* Kiwants dans sa Câm- 
pagne en f: Ps 


arbres fau Be 


Pa eus est décé "02 4 
général de Québec le dmancl a" 
M. l'abbé Alexandre 1 


surf de Per Asa. tal 
ve 


M. Ps 5e Soot, D AR 
de lavenue Provencher; on- 
cer à ses clients que son assortiment 
d'habits ‘d'été est * des 
mieux assortis et variés. M. uot se 


tombé sur un genre ni trop -austère}n 


ni trop léger; ét très brillant, 11 faut} 

aussi rajouter--que Vexécution a Ld 

particulièrement bien réussie. 
Nous espérons que le’ prochain con 

ébrt sera un nouveau ‘sucéès. Nos 

nes peuvent faire très bien et leyr 

fluence pôur faire connaître et appré- 


Pârlertrop vite. Qu'il prenne q 
leçons de l'excpiét aimoncén nest 
M. Costes >. is 
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Fou Britèt ne “a «as A hé 
présenté, il est assez-Cconniu du public 

de SaintBamitule et de 5e 
Pa Telles furent |gs-pa 
par lesquelles M, Henri Deschambaufñt 
gg la séance de dimanche de An 


el on) 
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Hollard s'en vient: « 

op à ne ch Ag hs Pr 

à Ottawa, ep route, pour Saint- 

onlface. 11 s'est arrôté duns la capi 
tale et a pù encourager n0& 

trioteé dant leurs “uttée el mérilotres. 

D est reparti ep route "pour Sault- 

Sainte-Marie. Aux derniéres nouvel- 

les, 41 venait de pénétrer dans les eaux 


LE cou tant 


‘Natigrode | chain 


urnol: : 
Tous les fervonfés du golf sont n 
de donner leurs noms soit à M. Hd: 
mord Lemay, soit à M. Fournier, gar- 
dien de notre cercle, pour un tournoi 
qui aura lieu sbr lés terrains de Jeux 
“Windsor nrochaiiement, 


is rangs du 
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Le 24 avril au soir, un certain nom 
bre d'amis canadiené-français se mont 
réunis à la “Biscayne Realty Co.”, de 
Coral Gables, Floride, pour fêter A 
Léonce Champagne, anciennement de 
Saint-Norbert, Mon. avant sôn pro: 
mariage avec Mile Mario: Be: 

nolst, de Saint-Boniface, Man. Le or 
rée a été charmante comme celles que |; 
nous avons dans notre, belle proylnçe 
du Manitoba. Toys:s'en sônt retour: 
nés joyeux, Nes une Fra Me 


M ds SENS DU Qi Louis ms E 
ler étaient les organisateurs de la « - 
dhteecrbr states L'A 


MONTREAL - — » Marcel G jose 

as A ue À est arciv à 
té de, Mme Goc * 

belge de cu. - 

ré cd Montréal, après le départ < 

M. èt Mme John Va Rickätal. ‘ 
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ue Dumoulin, Saint/Bonifaèé — Bonne malson de quatre pièces 


avec cuisine d'été attenante, 
état. Lot 42x98. 


in, extérieur fint en stuc. 
Tor PH: $2,400 00. 


ût et eau” Grande boutique en bon 
Véritable occasion. 
Rue Notre-Dame, Saint-Boniface — Quatre 

Cottage en bon 


Termes faciles. $2,500.00. 


a à chambre de 
Us, devriez le 


ftue Notre-Dame — splndias maison de quatre. pièges, semi- 


moderne. Garage. Prix: 2,8 


THE WINNIPEG ERRETAR CO. OF CANADA 


Téléphong 4 9054 
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tériel de Ferme et. ne Laiterie | 
. FERME YOUVRLE 


sur la route de Youville, à moitié chemin em 
de Sainte-Anne, à uw mille ef delni nu aud 


SAINT-BONIFA CH, TE) Lx 


104 route 


ni sh À Énien 


Anciennement a ‘ he - 


1 paire À de het Le bais, 6,et 


1 paire: hova hongre gris ei- jument 
noire, 1 ans, 
aire de Re ET noirs, 10 ans 
l uiment bLâie, 6 
cheval Pen D 0 $ÿ ans. 
€ eg sas. re rune ans. 
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VACHES LAFTI 
U des 0 7 Pere devant vêler vers ja 
de vente, 
à pentes 


Ho Ïn avec veau. 
2 vache de PA fr vec ‘veiu. 
vaches Holstein devant véler en juin. 


énisses bn ve devart véêler en juin, 


je péri 74. doit, 
Oletein à aun CLS 


taries, 
1 taureau de deux Er 4 enregistré. 
1 taureau de trois ans 


320 poules Les La 


2 moissouneuses 
neuv 
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«+ forcés. Taisesz-vois développant, péur et se 
PA Je ne me tairäi pas! Je suis une 2hfin examirier. Le docteur 53 
(47 prisëibnière politique de guerre. 81|1 °°mpte de ce qui se passait 
|" vout ne me donnez pis satisfaetipn, ÿ6- V9 DES RENE VA RE PE 
Lait ertréf 6 Derlin. 4 ‘+ | cette pe‘ite, quel âne étaitce? Et 
La — Berlin vous punirs. Z vu, am pas _ 
LTUT : — \J'écrirai querd même. ag dom telle ph sæ 
|1Ÿ dcequ'elle ft La lettre n'atia aan. |"6*éla alors; est atroce à 


de Bettigaién avait fait à da 


travail suspect, dans Vintérvallé, avait du qnchet AS -pReuRenSs. ANS | 


été retiré, L + 
C'hiait une vittoire, mails à ‘quel 
prix! On a jumé, parmi certainés pri- 
, soprères, que -cefte aflairà a rait été 
. &rommies celles4à, je l'ai dit, ont-pensé 
ç' que, fans l'interventioù de Margüerite 
13 Blantk£ort et dé Louise dé Hettignien, 
les Allemands fhurétent quand, même 
l'? ; rondes À M'üdiouse ‘tentstive; d'au 
Î tres, amies Se  'waniére forte, ent’ 
surtôut connu ©t admiré la scène de 
la chapelle, digrie en Vérité de de meu 
à rer dans là ménioiré des-hommes par“ 
‘ mi Jés plus polgnantes de ces temps 
u hôçoïques; je *etlend seulement que 
“. sa Yé'stunnce à° la volonté ertminelle 
| des Allemands, louise de Dottignies 
l'a payée de sa vie; c'est de quei.dôn- 
ner à son acte Th plu douloureuse pri 

_ mauté sur céux dé sex: compagnex 
Le mardi elle quittait le cachotet on 
.l'euvoyait à là promerade sans laina- 
ges. Le froid vif de la cour acheva 
de dérrotfe ‘cet organisme désormais 
{ sans résisicnce; lo lendemaïn, on la 
le trouti étendu dans sa celluie, à demi Alors commença entre Louise de 
morte Pendant un mois sa tempére- ! Bettignies et ce monstre uue lutte dou- 
ture dépassa quarante degrés presque , loureuse. II faut dire que, dès ce mo- 

chiaqte jour, Aucun soin médical ne | 

‘ lui fdt donné, Des compagnes s'em:| pareille à d'attres: elle eut pitié de sa 
pressalent autour d'elle: Louise Thu-|victime. Elle n'aimait pas le directeur 
à liez, Léonie Vanhoutte, surtout Mme | brutal; et Louise, qui ie savait et, sui- 
Pol Boël, Le charbon manquant tou. {vagt le temps et son humeur, détestait 
; jours, ces infirmières bénévoles, pour | chacun d'eux davanage à tour de rôle, 
résister au froid cruel, s'enveloppaient | utilisait ‘leurs divisions comme elle 
i de couvertures et marchaient sans ar-| pouvait. Dans cette’ crise, où sa vie 
Lu rêt dans la cellule de la moribonde. | n'était plus en cause, car elle était 
| C'est Jongtemps après sa punition, et | bien perdue, mais où se jouait la paix 
de ses derniers jors, la directrice la 
traita avec quelque douceur. Je ne 
crois -d'ailleurs pas qu'elle ait encou- 
ragé la prisonnière à la résistance: 
l'idée qu'on opérât cette pauvre fille 
au lazaret où venait de régner le ty- 
phus ne la gcandalisait point. Quant 
à la patiente, ce qu'elle redoutait sur- 
tout, c'était qu'on la livrât à certain 
chirurgien auqüel on avait eu recours 
plusieurs fois à la prisqn et dont j'igno- 
re la nom. Je sais seulement qu'ayant 
appris un beau matin la mort acciden: 
telle de ce boucher, la pauvre enfan: 
fit des gambades et battit des mains 
comme une gamine. Elle recevait des 
conseils différents. Léonie Vanhoutte 
et beaucoup d'autres, effrayées de voir 
se développer ce mal qu'elles pre- 
naient naïvement pour un cancer, la 
de se tatsser- 
n'importe qui, n'importe où, mais tout 
de suite. D'autres, comme la com- 


et la défaillance:du médecin avait lais- 
sé naître une pléurésie purulento! cei- 


leurs pas pli< loiñ que Cologne; le 

l'abcès ploural apparaissai: entre les 

côtes et se développait de jour en foër 

d'ure façon terrifiante. le était fort 

loin de vonnaître la nature de son mal, 

Mais il lui faisait peur: et quand le 

médecin, dont lé devoir élémentaire 

était de l'envoyer surdle-chamip dans 

uns bonne clinique, cousentit à Jui ré- 

rait peuj-être contraint de l'opérer: 

elle n'eut qu'uneddée: obtenir que l'in- 

tervention chirurgicalo eût lieu à Co- 

liogne ou à Bonn. Sa conipagne, la 

comtesse de Belleville, avait été opé- 

rée dans de bonnes conditions, dix- 

huit mois plus tôt, mais après une âpre 

lütte écntre Dürr, qui uimait mieux 

voir mourir ses pensionnaires à Sieg- 

urg que les confier à des gens capa- 
bles de les guérir. 


* parde qu'élle avait fait écrire en son 
th nam par des compagnes au. Ministre 
x de la fustice et à l'Ambassade d'Espa 

EU gue, ane l'ordre fut enfin donné de lui 

Ne rendré ses vêtements chauds. LDürr 

1 l'aurait vue mourir alors avec délectà- 
ÿ tion. Au surplus, il pouvait être tra 

—— quille: la blessure était bien mortelle 

1 A la fin de l'hiver, la fièvre parul 
E- tomber ët ses compagnes crurent qu'el- 
| 7 Je était sauvée.. Sa vie monotone dé 
W prisonnièré reprit au printemps, ‘puis 
#3 ns tout l'été de 1917. Elle occupa 
N Sn lengues journées de cette année 
lugubre à fuire des ouvrages de brode 

| rie. La surveillance se relächait un 
L peu: moins confiants dans la victoire, 

At les Allemands £hangéniént visiblement 

.de ton, Un moment, Louise imagina 

L de s'ivader; mais ses. desscins mé- 

. 28. gaieut pas raisomnäbles et $es amie 
| souflraient de la voir dans un état 

diexultation, qui la conduisait à des 
| sé de larmes fréquentes et pouvant 
. durer tout un jour. Pujs elle, repre- 

Î. malt courage et odtéé nkkid Yceries 

F qui ve l'ont pas comprise ni jugée à 

; sa vâieur, vous disent aujourd'hui que 


résistance, l'assurant qu'à Siegburg on 
la tuerait. Elle hésitait et son mal 
empirait, Un soir, appelée par Dürr, 
elle le supplia uné dernière ‘fois de 


MAUVAIS ESTOMAC 


El vous avez des étourdissements, si votre travail vous fatigue, 
ei votre cstomec se refuse à digérer votre repas, si vous avézs des gas, 
\'° si le metin votre bouche est mauvaise, votre laugue chargée, si après 
- ‘Yos repas vous sentez une pesanteur au creux + l'estomac et vous 

“ êtes portés À dormir, c’est que votre estomac et votre foie sont dans 
+ une mauvaise condition, Prenez garde à ces symptômes et faites 


f« ""  PILULES MORO - 


pour les Hommes 


. Elles vou débérrasseront de vos malaises. Lisez la lettre suivante 
| et dites-vous bien qu’il n’y a pas de raison peur que les Pilules Moro 
s— ne vous réuss'esent ps à vous aussi. 

‘J'ai souffert pendant trois ans d'une 
très mauvaise digestion, au point que je 
ne pouvais rien garder de ce que je prenais: 
j'éprouvais des battements de cœur qui. 
me faisaient presque pérdre connaissance; 
j'avais des maux de tête que ni cachets, 
ni pilules, ni poudres ne réussissaient À 
calmer ; j'a aussi des douleurs aux 
+ Püukee Mine © Je le af pie ares 

es et avec 
confiance. La première Ds - med a 
‘été une digestion plus facile ; mon appétit 
est devenu plus régulier, mes maux de 
tête ont diminué, puis tous mes malaises 


ont d ru. Je parfai 
dome l'hui et je reconnais 
ge È à rpemnl 


M. Jos. St-Laurent, 16 Knox, Lewiston, Me. 
Pilules Moro samt en vente partout.  Noua les envoyons aussi LU 
Ml Eté DUR DUR Re. ne APE us 


3 RE EE" 
monte art (4 ALARM ei yè [L'EARR. Hit fa si nt Félide ! 
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le-ci évoluant maintehant vert In: pean, 


ment, Frau Ruge redevint une femme 


tesse de Bellevillé, l'engageaient à la. 


2: 528 


véler,, longtemps plus tard, qu'on se-| 


rappela les lettres qu'elle avait écrites 
à Cologne, à Berlin, à. l'Ambassade 
d'Espagie, demandant "qu'on eût pitié 
de son état et qu'on la soignât avec 
humanité. L'Allémand, plus dur que 


Jamais, ii répondit {qu'elle auraïît les! 


sains qe  méfitalt ‘une criminelle; 
qu'elle ne sortirait pas de Siegburg, 
quoi qu'elle fit; qu'enfin, si: elle refu- 
sait d'être opérée immédiatement, - il 
fallait qu'elle sût qu'elle était perdue 
sans retour. Elle se sentit alors à 
bout de forces. Entrée dans le bu- 
reau avec la volonté de vaincre, ele 
dgvait en sortir battue: elle signa tout 
ce que voulut cet homme et, le lende- 
main 18 avril, à quatre heures de j'a. 
près-midi, l'opération avait lieu au 
lasaret. 


Aucun cas de typhus n'avait été trai- 
té depuis quelque temps déjà dans cet- 
te sorte d'infirmerie, grande pièce à 
quatre lits avec de vraies fenêtres sou- 
vent ouvertes; mais dans les chambres 
voisines, apparténant aussi au lazaret, 
des typhiques convalescentes. étaient 
encore couchées. On prie quelques 
mesures, nettement insuffisantes, pour 
désinfecter la salle. L'opération eut 
leu à quatre heures. Le temps était 
sombre un jeune chirurgien de 
Bonn, assisté du médecin de la prison 
et. de deux religieuses, dut travailler 
dans uno domi-obscurité, car on n'allu- 
ma point les lampes. Aucun soin pré- 
aläble n'avait été donné à l'opérée, 
qui arriva dans la salle à l'hewre dite, 
venant seule de sa ce'lule. La pièce 
n'était pas chauffée et sans doute es- 
timaton superflu d'entourer d'ouate 
les membres d'une criminelle; ox n'a- 
vait pas pensé non plus qu'il fût né- 
cessaire de flamber les outils. A la 
dernière minute, on fit demander deux 
cruchons pour réchauffer la pauvre 
fille et je n'ai pas pu savoir :si la 
“fraulein” envoyée à la recherche d'un 
peu d'alcuol en avait rapporté, La 
principale intéressée n'a d'ailieurs ja: 
mais élevé de plaintes contre la façon 
dont on la traita ce soirlàx Mais ses 
compagnes, voyant sa plaie peu. de 
jours après, eurent toutes une impres- 
sion douloureuse. # 


J'ai sous les yeux les notes écrites 
au jour le jour par Mlle Anne Marie 
Gérard, qui fut sa compagne au lazaret 
pendant un mois. Le premier mot de 
Louise à son révefl après le chlorofoer- 


mura-telle. Elle passä une soirée dou- 
ce. La nuit, la malade et sa ggrdien- 
ne prirent un peu de thé froid, Anne- 
Marie Gérard écrit qu'il était déji- 
cieux. On est d'ailleurs tout surpris 
de trouver dans ces notes des formules 
habituellement réservées aux gens 
heureux: “Heures douces. Calme in- 
dicible.. Journée exquise… Adorable 
prix du soir..." L'explication, e!le-mé- 
me la donne quand elle écrft quelque 
part: “Il y avait assez de souffle dans 
nos âmes pour les faire bondir par- 
dessus les murs de la prison.” Ces 
deux petites, toutes seules dans cette 
grande salle du lazaret, goûtaient à Ja 
fois les plaisirs de l'amitié et ceux 
de la vie intérieuré. Louise Thuliez, 
qui possédait les exercices de saint 
Ignace, lef hvait prêtés à la malade 
avant son opération; et celle-ci, pen- 
dant huit jours, avait fait une retraite 
ardente dans sa æellule. Myintepant 
elle prialt avec pa com ;. Ce 
malin, N. 8. ches nous”, éerit presque 
à toutes les pages de son carmet Anué- 
Marie G#:ard. L'aumônier leur appoñ- 
tait la ccmmunten, puis il leur rendait 
visite l'après-midi, C'était l'abbé Beh- 
ler, prêtre dévoué, mais Allemand'im- 
placable. Les détenues ne l'aiméient 
pas: 11 a été bon pour Louise, mais 
avec une réserve glacfale, qui, venant 
d'un ministre de Dieu, fait horreur, Le 
Père Materne, qui le secondait, inspl: 
rait plus de confiance à toutes ces pau- 
vres femmes. El'es appréciaient dussi 
le Pèrd Joseph, un bénédictin du, 
sinage, Car ils étäient trois, pee 4 
pcocvpés-par teutes ces âmes souffran- 
«es, que Dieu seul consolait. ÿ 5 
Louise, toujours èharmeusé, ‘finit 
par apprivoiser des Allemandes autour 
d'elle: et c'est ainsi qu'on lit dans les 
notes d'Anne Marie Gérard: “Diman. 


vhe 28 avril: des fleurs. Dimanche & | 


mai; las, Mardi 7: 


cpu as @ 
4e 


résumer ainsi: “Impossible: elle nous 
a fait trop de: mal” : \ 

Certes, elle avait frappé de grands 
coups eontre eux, mais €’était une no0- 
blé femme, et qui s'ételgpait tt” 

lis décidèrent qu'elle rendrait son 
dernier souffle à Cologne; et le 24 juil- 
let, vers quatre heures, ses cômpagnes 
les plus chères, l'ayant embrassée, vi- 
rent disparaître son visage débloureux 
dans la voiture qu'avait commandée 
Frau Ruge: pour la cerduire À son lit 
de mort. E 4 
CHAPITRE XII 
La croix de bois 
Province belge de- cet orère, le Père 
Cadow, se trouvait à Cologne, # la 
fin du mois de ÿnillet 1918, quand 1 
reçut ün coup de téléphone l'appelant 
à } hôpital Sainte-Marie, auprès d'ane 
malade française. On l'informiait qu'il 
s'agissait d'unè prisonnière très sur 
velllée. 11 obtint avec peine l'autori- 
sation de l'éntendre sans témoin. 

Le religieux, s'étant aussitôt rendu 
à l'hôpital, fut introduit par la supé- 
rieure, unè franéiscaine, dans une 
chambre du rez-de-chaussée donnant 
sur la cour intérieure, Le store à de- 
mi baissé et des fleurs hautes dans 
un grand vase assombrissaient encore 
cette pelite pièce. Deux lits. bout à 
‘bout longeaient.le mur d2 droite. : A 
gauche, entre deux lavabos, une :ar- 
moire. Devant. la fenêtre, assises à 
une table ronde Couverte d'un tapis 
sombre, deux femmes. Élles/se levè- 
rent. L'une eut un momezt d'hésita- 
tion, Le prêtre. coula alcrs.un regard 
assez impératfivers la porte oùverte, 
et la “fraulein", ayant salué, disparut 
comme une ormbre: 

Louise de Bettignie:, seule devant 
ce nouveau venu, lui fit tout de suite 
une forte impression. Vêétue d'une che: 
misette de coton blanc avec une jupe 
sombre, elle portait sa belle parure 
de prisonnière: les deux nattes rou- 
lées en Jourde couronne sur sa pauvre 
tête ei lasse. Elle paraissait assez 
petite, ayant aux pieds des pantouties; 
mais elle relevait la tête et, de ses 
grands yeux toujours vifs, elle inter- 
rogéait le prêtre: ; 

— Alors, vous voulez bien vous in- 
téresser un peu à moi? Que je suis 
centente! Parlons, voulez-vous? Par: 
lons français. 

Il vit tout de suiie que cette âme 
était noble, et tout entière à sa patrie 
et à Dieu. Elle $e scuciait de savoir 
si vraiment elle supportiait sa croix, 


ses croix, avec le courage ét la régi: 


gnation d’une Française-et d'unéchré 
tienne. Su la table, elle avait placé, 

s un petit support, une 
image religieuse et le portrait de sa 
mère: c'était une pauvre photographie 
toute fanéé, montrant, sur un fond de 
feuillage, un visagé à contre-jour et 
sans traits. Au,dessus, un drapeau mt- 
nuscule à nos trois couleurs, Au pied 
de ce petit autel à Dieu, à la France, 
à sa maison, un chapelet de fer et de 
bois noir. 

— J'irai, dit-elle, la-voir en Suisse, 
ma pauvre maman. Mais il faut d'a- 
bord que je me soigne, car je ne suis 
pas en état de faire lo voyage, 

Le Père, qui savait bien qu'elle n’au- 
rait jamais plus la force de voyager, 
ai la permission, l'écoutait avec com- 
passion., Alors elle lui contaif sa vie 
doulouréuse en prison; puis, si le sou: 
venir du temps où elle courait comme 
une fourmi de Lille à Flessingue mon- 
tait en elle, son regard s'animait, et 
le prêtre sentait quelle servante de 
tous les grands devoirs il avait devant 
lui. | ; 


Les cors douloureux de ct 
avec un bain de pieds :chaud 


Les eors et les eallosités tombe 
sous le traitement à eau chande, si 
rapidement et sans douieur que tout 
le monde devrait le savoir: Voici ce 
que vous faites: Prenez un bain ée 
pieds chaud, et mettez quelques gont- 
tes de Putmam's Painless Corn Extrac 
tor eur la partie sensible et la douleur 
cesse. ‘Vous aurez un soulagement 
merveil'eux de Putnam's Painless Cotn 
Extractor. Rappetez-vous te nom. Céla 
2e coûte pas éhiér et donne de grands 
résultats, Vendu chez tous les phar- 
mutlens, - + _-” 16 


‘sèrent celles du religieux, qui trem- 


ment un remède pour les 
Elles agissent ement sur 
les reins, les renforcissent et les 
rer x Era x d'e 
toutes les impuretés du ; 

es Pilules Dodd Ps rome 
votre sang et nourrissent vos 
nerfs ét chaque dose que vous 
prenez vous donne plus de san 
té et d'énergie." : 


» 


ce, et la fleurirent. Mme de Bettignies 
ayant démandé que sa fille lui fût ren- 
due, nos allés décidèrent de rendre 
Corps, au monent de s'en dessai- 


11 lui rendit visite par la suite cha. 
que jeudi, toujours avec la même émo- 
tion. Une fois seulement, it fut etp- à 
pêché de l'aller voir. C'était dans là | * °?n 
deuxième quinzaine de septembre. Peu 
de jours après, la supérieure des Fran- 
ciscaines l'appela au téléphone, disant 
que Mile de Bettignies était au plus 
mal et qu'il faudrait sans doute lui 
donner les derniers sacrements. I 
courut À Sainte-Marie et trouva la pe- 


es 


fie 
ï 


| 
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tite prisonnière alitée el sans souffe. | "ent s4 dépouille à travers les rues de}res grasses) doit être appre 

Ses deux nattes en t son visage | Cologne. On l'avait placée sur un] Sans cette précaution, la matl 

tout pâle et s'allongeaient, toujours male, dès la sortie de l'é fera 

belles, sur le drap d'hôpital. Elle lui sûrement une panne le long de la route. 

terdit la main en s’eflorçcant de comme ces autos usagés que l'on sort 

rire. du garage au printemps, + nd 
— Mon père, dit-elle, je vais mourir. pris soin, durant l'hiver, de À 
Il voulut ja rassurer. de les nettoyer, de réparer au besoin 
— Mais si, mon père,,je sens: que les pièces usées. = 

c'est fini Rév. Frère Isidore, dont les 


Alors ce fut Ini qui pleura. Il em 
un frisson d'épouvalite devant cette 
femme d'élite qui mourait pour! avoir, | 
avec ÿn-Courage au-dessus de s08 sexe, 
fait la guerre aux agresseurs de sa 
patrie: elie mouraïit seule, sur la terre 
ennemie, sans un regard tendre, sans 
un sourire. On l'avait séparéetde ses 
compagnes, qui l'auralent entourée 
comme des soeurs; et son rêve de fer- 
mer doucement les yeux en Suisse, 
sous le regard de sa mère, ou celui 
d'entendre avant son dernier soupir 
les cloches, les chants et les clairons 
de la victoire, Dieu les brisait. Il la 

arda: elle souriait. ‘Tant d'héroïs- 
mé souleva son prôpre courage; il ten- 
dit à l'admirable fille un grand eruci- 
fix, qu'elle pressa sur ses lèvres; puis 
il lui donna l'absolution. Un peu plus 
tard arriva l'aumônier de la prison 
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avec cette citation: “S'est volontaire- 
ment dévouée pendant plusieurs mois, 
animée uniquement par le sentiment 
patriotique le plus élevé, pour rendre 
à son pays un service des plus impor- 
tants pour la défense nationale. A 
affronté avec un courage inflexible tou- 
tes les difficultés périlleuses de = 
tâche patriotique. A surmonté pes- 
dant longtemps ces difficultés grâce à 
ses capacités et À son dévouement, 
risquant sa vie en plusieurs occasions, 
assuman: les plus graves rosponsabi- 
lités, déployant, en un mot, un héroïs- 
me qui à été rarement surpassé ” 


avec les saintes huiles. A Lille, le 4 mars, ses compatriotes gamer, de | 
Le lendemain, vers neuf heures et|!"! firent de magnifiques funérailles. bcane couditios, au contraire, 

demie, le Père Cadow, au chevet de! 1® Cardinal Charest, alors évêque de | plus longtemps un rendemiont maxt: 
sa pénitentr, observait avec tristesse pen ba ego ns baissent moins Tes tons 
son beau visage. : £es traits plus mourant: éf, entonsés honneurs imenñtation n'apporte C 

rés, son front moite, pars a milkaires et de ls piété de toute une | matériaux de construction du 
dure, sés pauvres yeux, naguère si ar-| P°Pulation attristée et reconnaïséante, | Nous avons 46) expliqué € phéso- 
dents, clos aujourd'hui, ann 1a [lle traversa une dernière fois la grau-| mène. C'est donc une bien 


mort._il demanda à la soeur de garde 
si Louise reconnaissait encore son en- 
tourage. . La soeur, qui en doutait, se 
pencha sur le lit et, par deux fois,! - 
appela: . 
uise! Louise! À 
Alors les lourdes paupières s'auvri- 
rént un peu, laissant passer un regard 
déjà fixe; les doigts de la malade pres-} 


françaises c1 publié et 
ciels sont froids; 


blaient. 11 fit signe aux soeurs de le 


laisser soule' avec elle et, sans aban- " FIN. Le santé uist-oine 56 lie le 
domner la petite main chaude et si fai- la France des XVIIe et XVIlle siècles, 
ble, il murmura: en ES 5: nombre d'ecclésiastiques étaient 

— Mon enfant,avez-vous un message! OTTAWA — Le taux des naissances |mus à l'épiscopat à 27 ans, 


à me confier pour les vôtres? 

Elle se taisait, 11 reprit: 

-— Pour votre maman? 

‘Alors les yeux s'ouvrirent tout à 
fait, la tête se tourna du côté du Père, 


dE 
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». 504) 5 RE T 
qui y lut une grande souffrance, et les Code de droit cancsique (e5ses 
doigts brûlants pressèrent la main demande aujourd'hui trénté an- 
compatissante, de Bettignies d'âge et cinq années de prêtrise 


se mourait. Aucun mot ne sortit do 
ses lèvres, désormais jointes à jamais. |! 
Et c'est èn sentant se désserter l'é- 
tréinte de son honnête et vigoureuse 
petite maip, que le religieux comprit 
que l'âme de la noble flle était partié. 

Les soours l'ensevelirént. Jugeant. 
que le corps d'un telle héroïne serait 
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le fois et l'estomac. Pour vous pfocs- 


| rer ce dont votre »7stème à besdin, 
nue sait epporté nn bouquet de fleurs |'raites usage des P'ries du Dr Hs 
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rain ei marraine ont été M. e: Mme 
Joseph-Cyrille Mathieu. 1 
qe . à. 
Tous les soirs, dans notre église du |.. 14 dimanche 2 mai a été baptisé à 
Sacré Coeur, ont lieu les exercices dù | jésijse du Sacré-Coëur, Joseph-Anto 
beau Mois du Mari K 72. 45, nlo-Victor. fils de M. et Mme Willian 


” ? LR ives, 466, ave. Henry. Parrain et mar 
Nous offrons nos sincères féileftæ- | Line: M: ét Mme Antonio Voisin. ; 


ms À M. et Mmé Léonidas Eugène 


Sa 5 


Pardessus transparents en 
soie huilée, couleurs brillan- 


nr 


4 1 Fi 2 / 
lies, ske. À Areas.… el Mercier, à l'occasion du baptême de RE tr AN pd “ Php ge ot Fr 4 2 
Metatyr , NPA ! en taillés, en e huilée \ = — 
sur fils Joseph Éé5-Pauf! dont les par: WINNIPEG transparente, sont ces man- | Mn 
- teaux, Manches Raglan, aver soni 
er er RUE ee ” 4 où sans ceintures et ‘ poches je à". \| CA ‘ 
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À " 
Les dames auxiliaires des Vétérans 
Français ont le plaisir de faire savoir 
au publie que leur concert annuel aura 

| lieu cette année le dimänche 16 mai 


‘ ie 
Les yeux qui ont 
besoin de verres 
ént droit aux soins d'un 
spécialiste. C'est pour- 
quoi nous consacrons 
tout notre temps, nos 
‘pensées et nos efforts à 
l'examen des yeux et à 
la fabrication des ver- 


CTER 
veut un - 


DRSIRANT. 4 un 

# 

onséic tement dans la grande salle du théâtre Metro- 
es politan. Le programme, bien qu'en- 

ecre à l'état d'ébauche, se montre très 

attrayant tant comme orchestre que 


comme solos. 11 sera donné officielle 


coupées. Les couleurs sont 
pavot, violet, vert, jaune. Quel- 
ques-uns ont dés fleurs aux 
couleurs voyantes sur. un fond 
ani. Prix: unis, $12.60; fleu- 
ms, #16.00. 


Pardessus caoutchoutés à car- 
reaux écossais Tr” pour 
dames — Jolis manteaux tail- 
lés d'imé belle qualité de tissu 
<aoutchouté à carreaux 6Ccos- 
sais. D'autres patrons’ sont 
des effets d'éclaboussements 
dans de belles -nuances de 


Imperméables  caoutchoutés 
pour jeunes filles. ’ Impor 
tés d'Angleterre. Caoütchot- 
tés, avec ceinture, manches 
Raglan ot poches coupées. 
Les couleurs sont fumé, véft, 
bleu et brun. Grandeurs 6 À 
14 ans Prix, 58595, 

Pèlerines de pluie pour fillet- 
tes — Bien taillées, gracieu- 


ses, en-tisus paramatta avec . 


capuchon plissé. Ælles sont 


—Jolis manteaux de pluie pour fillettes 


de fantaisie dans le capuchon. 
ei one "A 14 ans. Prix, 


Pard-seus transparents “en 
soie huilée pour jeunes fllies. 
Couleur pavot, violet, vert. 
Très jolis manteaux d'une 
belle qualité de soie huilée, 
Larges manches Raglan avec 
poches coupées et ceinture. 
parte 6 à 12 ans.” Prix, 


| : 


res convenables, quand men la semaine prochaine. Le théa: | bleu et de jaune. Prix, $10.00. Couleur faon avec doublures Deuxième étage, Sui — 
‘4 Ils sont nécessaires. re, le programme musical et... la cau- bunk dstidèd ou : de- - Gé 
; L W.-0, SCOTT e, tout vous rendra heureux et fiers mes, oies huilée's D Pardessus transparents et en gabardine 


Optométriste | 
Rtjouterte Andrew LL 


A11, avenve Portage 
WINNIPEG 


Les caoutchoutées — Ley fameux 
manteaux Milwata en plu- 
sieurs styles. Très attrayants, 
lar, ne coupe bien 
chic. r et couleurs voyan- 


d'être venus en grand nombre: 
billets seront distribués à la porte des | | 
‘glises êt bar Je comité, Le; enfants 


um — Très forts; ils 
16 sercnt admis qu'accompagnés de 
eurs parents. 


nneront le service que de- 
mande le jeune garçon très 
ip Avec ou. sans cein- 
_ <-815.00 à 885.00. ure, Attachant avec uns bou- manches ét collets sont t 
tes: Prix; 915.00 à $ ce. Prix, 83.96, $4.96: biens. Prix, 51250 à : 218.00 ches Raglan, poches coupées, 
Dguxième étage, Portage Section dos habits de garçons, rez-de-chaussée, Hargrave GoMaNre PR TMC 


‘““L'Echelle cassée’ au Wal Le eme ae 200 de SEM de D LV OL LA A re OV OM A LE 
© “ker, le 10 mai | RS 4 à for. | 


Bien faits, biën 
ajustés avec ceintures et.à la 4 
mode Raglan.- Les poches, 


Manteau. 
garçons — Importés d'Ecos- 
se, Modèles très chics, man- 
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Habits de Qu lité Le Cercle Molière convie à sa repré- 
Faite sur Mesure senthtion de lundi prochain tout le pu- 
RE STE blie de tangue française de Winnipeg, 
x > de Saïnt- Boniface et des'alentours. 
| | , fetfpireprésentation s'annonce sous |] 
| les plus riants auspices: les rôles sont I 
bien sus, et les acteurs s'exércent à || 
donner toute la voix qu'il faut pour = 
remplir le théâtre; ils éprouvent de 
plus In très vive. satisfaëtionr d'inter- 
préter une oeuvre riche en situations | 
neuves et inattendues,; infailliblerment 
aässaisonnées du sel le plus fn. ‘ 
C'est une comédfe moderne dent les 
trois quarts de l'action pourraient fort 
bien +e passer à Winnipeg cu dans un 
pays neuf quelconque où l'on peut 
constater les conséquences de, fortu 
nes rapidement faites. Seulement, une 
une chose qui n'est dè nulle part, sauf: 
de France, et que l'on ne saurait trans. 
pôser dans un autre décor, c'est le 
représentant de la vieille noblesse qui 
retrace*sa lignée jusqu'à dix. siècles 
en arrière ét qui prétend continuer les 
traditions envers et contre tous. L'in- 


WINNIPEG 


Héenurds d'Alaska, bleus et argen- 

: AvecC-où sans pedigree. La nou- 

le route À l'indépendapee financiè- 

‘re., Commencez maintenant. Prix 
æ ux pour. les renardeaux de 
@&  Wris de bonne heure, ils s'élè- 
vent mieux, sont plus faciles à gar- 
, donnent plus de satisfaction. 
‘une ee y xrandes 

mes du monde”, 4,200 acres, réfé- 
ronge: de € em mp pensant 25 ans 
. et Qspa et ads ts. Gratis, 
lans de terriers. CLEARY BROS. 

à .FARMS, fenttle, U. SA. qu 
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Se 


Un. établissement Burns au! Un mal de rein compliqué — 

Manitoba Fe Mme Gust, Lind, d’Edmonton, 

EE Alta, écrit: “Mes geins étaient 

La compagnie P. Burns, de Calgary, | en 5j mauvais état que je ne sais 
a schetS pour $400,000 Ja mgison de 


boucherie en gros GallagherHolman pes se que, Je barbu se4 devenue 81 
Ltd, qui comprend, outre l'établisse | je n'avais pas fait connaissance 
ment de Winnipeg, ceux de, Kenora | du Novoro du DrPierre, Je vais 


et de Fort William. M. Gallagher res-| bien maintenant et recomman- 
tera en charge de: l'exploitation, La! derai toujours ce remède.” Ce 
compagnie. Bùrns étendra ainsi ses| vieux et célèbre remê&de com- 
affaires des lacs au Pacifiqie‘ Cette | posé d'herbes détient un record 
transaction ne changera rien aux opé-| imbattable pour le traitement 


rations des deux établissements de Ré; | Gu désordre des fonctions vita- 
gina et de Prince-Albert. Sal 


D — F 


ree, M. F, Simons; in domestique, M, 
David. Joyal. 


Les billets sont en vente toute cette 
semaine, à l4 Librairie Kéroagk, 242, 
rue Main, Winnipeg (t5l. A 3543) et 
à l'Association d'Educaticn, Saint-Bo- 
üiface (tél. N 1851) aux prix de $100, 
756 et C0 sous. “* 


les. Des milliers ont attésté ses 
mérites. Si vous voulez vous , 
intéresser à un bon remède, 
écrivez au Dr Peter Fahrney & 
Sons Co. 2501; Washington 
Blvd., Chicego, HL Ce remède 
ne peüt pas être obtenii dans 
les pharmaciès, mais il est én- 
voyé directement. ï \ 

äivré exempt ‘de douane au 
Canada. 


J-A. LA ROQUE 


avec les plus beaux tissus impor- 
tés. Chaque vêtemen: èst soigné, li 
et d'une coupe qui donne à eelui 
qui le porte: un cachet individuel. 


£ De $35.00 à $65.00 
J.-A. LA ROQUE 


TAILLEUR 
219, Immeuble Montgomery 
215%, avenue Portage 
Tél. N.7500 


 - 


Nes agents d'élevage 
Erickson & Frevne: 


 Sandilands, Maaltobhn 
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PETITES NOTES 


M. K. Gadmer, photographe officiel 
du Collège de France, est passé récem- 
ment à Winnipeg. 11 s'occupe de pho- 


HEURES DES OFFICES RELI. 
GIEUX A L'EGLISE DU 
SACRE-COËUR DE 


nald J-J Müir L'd. 


ST : a £ nu +tographier les endroits jes plus pitto-! : f Feb remet # 1 & WINNIPEG 

UE LOMBARD - térèt-comique-de—ln—pièce-se-corse su - Sir Alexander Bertram. eue: .  … HN NME 
7, R Grain Exchange alors d'une situation intensément dra: | °S9ues æ Cagaés:at:nerend Je PR ——— — HEURES DES OFFICES RELI- é 

: 5 À TéL À 1961 matique qui progresse parallèlement. but jusqu'à la côte éu Pacifique. Cette Montréal — Sir Alexander Bertram, ÂIEUX A LA CATHEDRALE Coin ‘des”rnes Lydia et Ban 


un des militaires les-plus connus en 
Canada, est mort à sa résidence, 316, 
avenue Kensington. Il naquit à Don- 
das en 1853. Après quelques années 
d'apprentissage avec sou père il fit son 
entrée dans l'armée où il s'éleva du 
rang de clatrôn dans le 12me régiment 
d'Hamilton à celui de commandant de 
11 laisse trois fils et une 


Nous sommes convsincus qué ce sera documentation ser:: utilisée pour don- 
une sôir£e de bon rire et sans exagé- ner des Mod var à pd notre pays. 
rer la valeur de nos acteurs, nous pou Les bureaux dé là “Canadian Pacific 
vons dire que la distribution ne laisse | Steamships" ont été transférés du no 
rien à désirer; l'habitude qu'ils ont 364, rue. Main, au n6 372; même rue. 
acquise de la scène dans les représen- | Toute la correspondance concerdant 
tations antérieures est très perceptible; | l'immigration doit . être désormais 


chaeun est à sa place, et l'entrain qui | adressée à W.-C. Casey, agent général. : 
n'a cessé de régner au cours des répé- 0 e * ce cofps. 
Un “Stampede” ‘aura lieu à Winni- | fille. 


natyne: L'église paroissiale de 
toutdi-personhs de langue fran- 
CONS 
A ‘8870. 
R. P, Vézina, O.M.L, curé: R 
P.H.-M, Brassard, O.M.L, vicaire. 
Messes du dimanche: 7 h, 80, 
f h et 11 heures (grand'messe). 


Vêpres à 7 h. 30. Mesres sur 
semaine: 6 1.45 et Sn 30 


Henri D'Eschambault 
Assurances d'automobiles, incen- 
dies — Agence de voyages 
176, ave. Provencher, St-Boniface 

Téléphone N 1481 


DE SAINT-BONIFACE 


+ 
. 


L 


en Lee % Ê # 

ja * Mgr Jubinville. euré. Vicaires: 
MM. les abbés Brunet et Bou- 
let. 


Merses du dimanche: 6 b. 15, 
7 1 80, Oh. et 10h. 30. Véêpres: 
. 8 h. p.m. Messes sur semaine 
6 db. 15,6 h. 45 et 7 h. 80. 


tition nous est une garantie de réus- 
site. lé peg, Hiver Park, du 29 juin au 5'juillet. 
Volet la distribution des rôles: Le | Une cinquantaine de cowboys partici- 
Duc de Coulaine, M. A.-C. de la Lande: | peront aux ‘exercices. 
Jean, son fils, M. Raymond Bernier; 
Pontpetit, industriel, M. A. BHoutal; 
Mme Bouleau, sa fille, Mme A. Boutal; 
Marie-Thérèse Bouleau, sa petite-fille, Eee + 
Mile. Yvonne Buffet: Mme Delorme, Nous sommes heureux d'apprendre 
cultivatrice, Mme T.. Pelletier; Robert | que l'hon. Albert Préfôntaine, ministre 
Deiorme, son fils, M. Antoïîne Legoff; | de l'agriculture, malade depuis quelque 
Dominique Delorme, sa fille, Mlle Mar-| temps, est en excellente voie de réta- 
guerite Béguin; Me Lacorbellle, notai- 


gras. Dr WILLI 
RIUM, 


. 


isez!' En. Achetant chez Nous Economisez 


HABILLEMENTS D'HOMMES 


Habillements de jeunes gens, en tweed et 


worsted. Grandeürs 34-38. “ 612.75 


Régulier #2500. Spécial ..…, 


AuxMembres duClergé: 
Aux Communautés 
Religieuses: 
“Achetons chez nous 
les produits de 


LA L On | « * 5 
Mme Denis Renuärt, de Floride, fille 
de l'hon. Albert Préfontaine, est en 
visite chez son père, 


IMPERMEABLES POUR HOMMES 


Imperméables en tweed gris foncé où à car- 
reaux. Régulier #9.00, 


Chandelles, Cierges, Huile de 
Sanctuaire, Bougies Voti- 


ves, Lampions, etc. blissement. 


CN 


7 


cal, la 
yerse ::..-......: 


Confitures mélangées, marque “Home”. En 


boîtes de 4 livres 


* 


Farley- Myers Limitée | ms =D Imprimés et guin- | SUCRE GRARULE Casquettes pour 
nts , re EF :  gans - 20 fivres * | 1 res 10; livres è ons 
r. SAILLARGEON are THEATRE W ALK ER Hz | $1.38 $6.85  .70 Un amortiment de casque 


.1 Rég. 76 sous, Sp... 


Toutes les couleurs. 49 L 


Soirée française, le lundi 10 mai 
Le CERCLE MOLIERE 


RÉPRESÈNTERA 


L’Echelle Cassée 


DE GEORGES BERR 
Pièce qui eut un immense succés, il y « deux ans, au 
Théâtre de la Renaissance, à Paris 
. Billets: 50 sous, 75 sous et $1:00 du 
En vente à la Librairie Kéroack, 242, rue Main Winnipeg, et à 
—LAfpesietien « on. Ssint-Boniface 


ee or 00 ge ha et me de 


Lever du rideau à 8 h. 45 précises: - 


SANDALES HG À 4 


Sandales pour demoiselles, 
- ï 
IVIaISO 
M 


grandeurs 1-2 ,:.+ 
Nous achetons votre beurre - 
et vos oeufs  ., 


155, RUE BRISTOL, NORWOOD 


La CIE: WYNDELS Ltée 
F Travaux généraux de construction 
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